
Mauvaise humeur allemande
On attendait avec quelque curiosité

les résultats des élections législatives
en Bavière. A l'heure où nous écri-
ons ces lignes, ceux-ci ne nous sont
-53 encore connus entièrement. Mais
_\ apparaît d'ores et déjà que les
^ret iens-démocrates auraient été re-
légués au second rang derrière les so-
ciaux-démocrates qui accentuent leur
jpsnce. D'autre part, le « parti des
rj fngiés » s'impose comme il s'est
imposé déjà dans différents Etats de
18 république fédérale. C'est là un
aspect des plus curieux de la politi-
que allemande d'aujourd'hui et il s«ra
intéressant de constater comment à
la longue la présence de compatriotes
venus de l'est dans des parlements
de l'ouest pourra modifier certaines
conceptions . Ces gens-là, en général ,
ont tout perdu et ils sont animés par
la haine du bolchévisme. Si, dans les
régions situées de ce côté-ci du Ri-
deau de fer , on ne sait pas répondre
à leurs besoins, il se pourrait mal-
heureusement qu'ils se fassent les
champions d'un néo-national-socia-
lisme dangereux. Mais nous n'en
sommes pas encore là.

La curiosité dont nous parlons est
motivée par le fait qu 'il y a huit
jours un scrutin semblable dans
l'Etat de Hesse et dans celui — léga-
lement constitué désormais en vertu
d'un plébiscite populaire et anti-
fédéraliste — de Bade-Wurtemberg,
avait donné une majorité socialiste
là où régnait une majorité démocrate-
chrétienne. La Bavière, vieille cita-
delle conservatrice, n'a pas été tout
à fait aussi loin. Mais elle émet égale-
ment un avertissement.
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On a interprété généralement
l'avance sociale-démocrate dans les
Etats germaniques du sud en se ré-
férant à la politique extérieure. Sans
doute , M. Schumacher crie victoire
et demande au chancelier Adenauer,
«désavoué, dit-il , par le peuple» de
procéder à des élections générales.
Cette revendication est de bonne
guerre, de la part du chef de l'opposi-
tion . Il est peu probable toutefois
quo M. Adenauer y donne suite. C'est
¦tiijfa "Bonn-' -— comme à l'étranger —
\'OT. éprouve l'impression que l'élec-
teur hessois, badois, wurtembergeois
et maintenant bavarois, en votant
contre le parti gouvernemental, n'a
pas tant voulu condamner sa politi-

que intérieure que sa position mili-
taire.

D'une façon générale, l'Allemand
est loin d'être acquis à l'idée d'une
participation de son pays à la dé-
fense atlantique , selon la formule
admise par le chancelier Adenauer
et qui est celle même , à quelques
retouches près, des Américains. Il y
a, à cette opposition , des raisons de
diverses sortes. D'abord , les sociaux-
démocrates du fougueux et très na-
tionaliste M. Schumacher , combattent
le point de vue gouvernemental par
principe et ils ne sont pas mécon-
tents de flatter du même coup le sen-
timent national. En votant social-
démocrate, l'Allemand a obéi à un
vieux réflexe : sera-t-il donc tou-
jours nationaliste et socialiste ?

Les autres oppositions ressortis-
sent à des mobiles plus complexes.
L'homme de la rue outre-Rhin ne
méconnaît pas le danger russe ; il
sait qu 'il doit se défendre contre lui
en acquérant les armes nécessaires ;
mais il sait aussi que ces armes, il
devra vraisemblablement, en cas de
coup dur, les employer contre ses
frères de l'est, équipés par l'Union
soviétique. Envisager de gaîté de
cœur cette lutte fratricide est une
perspective à laquelle on con-
çoit assez qu 'il répugne. Surtout, il
ne voudrait pas, en s'enrôlant dans
une quelconque armée atlantique,
voire dans l'armée européenne chère
à M. Pleven, être considéré comme
un soldat mercenaire. L'Allemand,
hélas ! est resté fier de ses tradi-
tions militaires. Il ne conçoit une
armée que s'il en est le maître et que
s'il peut , avec elle, devenir le maître
des autres !
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Ces diverses raisons ont fort bien
pu inciter les électeurs du sud , gens
généralement paisibles et peu enclins
aux révolutions, à voter antigouver-
nemental. On en a éprouvé, paraît-il,
une assez grande déception aux
Etats-Unis. Venant après les réticen-
ces britanniques vis-à-vis du Conseil
de l'Europe, après les réticences
françaises à l'égard du réarmement
allemand, la mauvaise humeur du
citoyen -germanique contribue à
créer en Amérique l'impression que
son « front européen » se disloque.
Et cela est assuréntent assez grave,
mais c'est une autre histoire.

René BRAICHET.

Victoire du parti social-démocrate
aux élections bavaroises

MUNICH, 27 (O.P.A.). — Il ressort
du résultat provisoire des élections
bavaroise s que le part i socialiste a
obtenu le pins grand nombre do voix ,
comme dan s le « Land » de Wurtem-
berg-Bade, le parti chrétien-démocrate
était ju squ'ici le plus fort parti de
Bavière . Il est maintenan t relégué
an deuxième rang.

Les suffra ges se répartissen t com-
me suit :

Socialistes, 2,586,689 ; chrétiens-démo-
crates, 2,526,780 ; parti bavarois,
1,650,512 ; parti des réfugiés, 1,135,759;
démocrates libres, 652,139 ; Union pour
la reconstruction économique, 260,188;
communistes , 178,693.

250,000 voix sont réparties entre plu-
sieurs petits partis.

La nouvelle diète
MUNICH , 28 (Reuter). — La nou-

velle diète do Bavière compte mainte-
nant 204 députés. Lors des élections
do dimanche , les démocratas-chrétiens
ont obtenu 64 sièges (jusqu 'ici 100),
les socialistes 63 (54), le parti bava-
rois 39 (0), le parti des réfugiés 26 (0)
«t le parti démocrat e libre (libéral)
12 (10). Le parti de la reconstruction
Perd ses 12 mandats.
L'ancienne diète avait 180 députés.

Les socialistes reçoivent un siège de
moins que les démocrates-chrétiens ,
bien qu'ils aient obtenu plus do voix.

Cela provient de la complexité du
système électoral .

Premiers commentaires
MUNICH, 27 (A.F.P.). — Commen-

tant les premiers résultats des élec-
tions bavaroises, M. Joseph Mueller,
ministre de la justice de Bavière, et
membre influent du parti chrétien-
social , a déclaré quo l'augmentation
des voix obtenues par le parti social-
démocrate faisait appara ître la néces-
sité d'une coalition gouvernementale
entre le C.S.U. et le S.P.D.

De son côté, M. Walter von Kmoer-
ringen, président du parti social-démo-
crate en Bavière , a affirm é que les
premiers résultats prouvaient d'ores et
déj à que la population avait mani-
festé sa désapprobation do la politique
pratiquée j usqu'à présent, aussi bien
par le gouvernement centre-droite de
Bonn que par le cabinet chrétien-social
homogène do Munich.

Le chancelier Adenau er a exprimé le
désir qu 'on constitue bientôt un gou-
vernement stable en Bavière reflétan t
le«s résultats des élections à la diète.
Il sera difficile aux partis bavarois
de négocier en vue de constituer un
gouvernemeint car aucun d'eux n'a
obtenu "un succès catégorique. Le
chancelier est d'avis que l'augmenta-
tion des voix du parti socialiste pro-
vient principalement des pertes su-
bies par les communistes.

«la chienne de Buchenwald »
comparaît devant un tribunal

allemand à Augsbourg

U SE  K O C H

C'est h Augsbourg que s'est ouvert
bier le nouveau procès d'Usé Koch , plus
connue sous l'éloquent surnom de « la
chi enn e de Buchenwald ».

Epouse du redouté Karl Koch , le com-
mandant du camp de Buchenwald , cette
femme sadique , qu 'on disait belle , se
ren dit coupable de toutes les atrocités
et exerça sur les victimes de la cruauté
"azic une tyrannie perverse.

Si Karl Koch , sa femme et leurs deux
compli ces furent arrêtes par la Gestapo
en 1942 , s'ils furent jugés par un tribu-
nal de S.S., ce n'est certes pas parce
''n 'on leur reprochait leurs atrocités.Karl Koch avait tout simplement au
bcin de la S.S. un ennemi implacable , le
génér al pr ince Waldeck-Pyrmont , qui
"voit ju ré sa perte.Les raison s pour lesquelles Use Kochfut relâ chée n'ont ja mais été élucidées.K?rf Koch , lui , condamné à une peinesévère pour « malversations et défai-tisme ., passa dans différents  camps ,dont celui de Buchenwald , où il connutles rigueur s du régime qu'il avait lui-

même instauré et périt quelque temps
avant l'arrivée des troupes alliées en
Allemagne. Sa veuve , recherchée et ar-
rêtée en 1945, après la défaite alle-
mande , comparut devant le tribunal mi-
litaire américain qui jug eait les tort ion-
naires de Buchenwald. Elle fut alors
condamnée à la réclusion perpétuelle et
enfermée h la prison de Landsbcrg, sous
la garde des Américains.

Que se passa-t-il dans cette prison ?
Quel est l'homme qui arriva jusqu 'à la
monstrueuse tortionnaire ? Le mystère
plane sur l'affaire , mais , en 1947, Use
Koch accoucha d'un enfant dont le père
demeure inconnu.

Dès l'instant où on la sut enceinte , la
sentence prononcée contre elle fut sou-
mise à un nouvel examen et les docu-
ments du procès réétudiés par les ser-
vices juridiques de l'occupation améri-
caine. En automne 1948, on apprenait
que , «¦ faute de preuves », la peine d'Usé
Koch était réduite à quatre ans de pri-
son.
(Iûre la suite en 7me page)

L'avance de l'armée des Nations Unies
est arrêtée en Corée du Nord

Par suite de la résistance inattendue des communistes

L 'off ensive américaine se poursu it pourt ant sur le f ront nord *est,
tandis gu â l 'ouest la situation est critiquei f  . il"

TOKIO, 27 (A.F.P.). — Un porte-
parole du général Mae Arthur a dé-
claré hier que l'avance des Nations
Unies en Corée était momentanément
arrêtée, mais que l'offensive conti-
nuait. Il a qualifié la situation sur le
front do l'extrême nord-ouest de

- « fluide».
Commentant l'apparition de la cava-

lerie communiste, il a noté quo la ca-
valerie était dans des terrains diff ici-
les excel lents pour la reconnaissance
et il a déclaré que les cavaliers utili-
saient vraisemblablement de petits
chevaux mongols.

Les troupes des Nations Unies
poursuivent leur offensive

sur le front nord-est
FRONT NORD-EST, 27 (A.P.P.). —Les troupes des Niitions Unies ont

poursuivi lundi leurs vigoureuse
offensive. Dans la région des réser-
voirs de Choshin, le 5me. régiment de
la Ire division de fusiliers marins
américains a déclenché, dans la ma-
tinée, une attaque en direction dn nord-
ouest, en partant de Yiulainiii , sur la

rive ouest des réservoirs. Cette atta-que semble destinée a dégager le front
nord-ouest de la pression ennemie ouà nettoyer la région située au-dessus
des réservoirs, en direction du Yalou .

Les Américains en difficultés
sur le front nord-ouest

A.P.P.). _ Dans la région de Ku-jang don, les communistes ont attaqué
la 2mo division américaine pendant
toute la jo urnée. Us ont tourné son
flanc droit à Somingdong, soit à unedouzaine de kilomètres de Kuj angdon .Plus à l'ouest , au sud d'Unsan , ils
ont violemment attaqué le flanc gau-
che de la 25mc division américaine,
qui a dû reculer de G à 7 km.

Une unité en ligne sur l'aile droite
a été engagée toute la j ournée égale-
ment dans une bataill e acharnée , dans
la région de Malongdong. i. l'ouest deKujandong. Cette bataille durait en-
core dans la soirée. Un porte-parole
du 1er corps d'armée a déclaré que la
situation était « critique » dans ce
secteur.

Plus à l'ouest encore, une nnlté de
la Ire division sudiste, en ligne au sud
de Taechbn et à l'est de la rivière
Tacryon g, a été mise à mal par deux
bataillons d'infanterie et un bataillon
de cavalerie chinois . A l'ouest de co
cours d'eau et à 5 km . au sud de
Taechon , d'autres unités de la Ire divi-
sion sudiste ont perdu , regagné, puis
reperdu un kilomètre.

EiE RHIN DÉCROÎT
MAIS L'AAR DÉBORDE

LES INONDATIONS EN SUISSE

Le Rhin décroît
BALE, 27. — Dimanche soir, après

50 heures de pluies ininterrompues
(la plus longue durée à Bâle était celle
d'avril 1930, avec 41 heures), et une
baisse sensible de la température, on a
enfin pu constater une baisse des eaux,
aussi bien sur le Rhin que sur ses
affluents. Dimanche après-midi, le
limnimètre d.e Rheinfelden notait
4 m. 75 de profondeu r, et, lundi matin,
seulement 4 m. 15. Le niveau continue
à baisser, depuis lors, co qui a permis
lundi matin , la reprise de la naviga-
tion sur lo Rhin.

Los rivières de la région de -JOûle
ont également diminué sensiblement,

Le Langeten , affluent de l Aar, a débordé à Langenthal et a transformé
certaines rues de la ville en véritables canaux.

i alors que quelques caves et autres ins-
taJlations de canalisations sont encore
inondées. De nombreux dommages ont
été causés par ces inondations. C'est
ainsi que le réseau téléphonique du
Birseektal a été coupé et a souffert
par la chute de nombreux mats.

L 'Aar déborde à Brougg
BROUGG, 27. — Par suite du débor-

dement de l'Aar, les travaux des usi-
nes hydrauliques do Brougg-Wildegg
sont sous l'eau, ainsi que les bâtiments
militaires de Brougger-Schaehen, et
d'Aiiafekl , entre Brougg et Lauffohr .

Le pont Laul'fohr-Vogelsang n'est
plus- utilisable depuis dimanche.

L'Assemblée nationale française
est invitée par les communistes

à traduire M. Moch en Haute Cour

Parce que l'ancien ministre de l'intérieur serait responsable de la fuite de Peyré

Mais l 'incident tournera court
Notre correspondant de Paris

nous téléphone :
Invité e par les communistes à en-

voyer M. Jules Moch en Haute-Cour
sous le prétexte que l'ancien minis-
tre de l'intérieur est personnellement
responsable de la fu i te  de Peyré au
Brésil et de la disparition de certai-
nes p ièces compromettantes du dos-
sier de l'a f fa ire  des généraux , l'As-
semblée nationale refusera très cer-
tainement cet après-midi de donner
suite à la proposition communiste.

Aussi bien, l'incident n'a-t-il
qu 'une valeur de propagande mos-
coutairc et p ersonne au Palais-Bour-
bon ne s'est fa i t  un instan t illusion
sur les possibilités de voir M. Jules
Moch faire f igur e  d'accusé devant
ses pairs . En dépit du peu de popu-
larité de M. Moch et des solides ini-
mitiés qu'il collectionne à gauche
comme à droite , on ne voit pas com-
ment la majorité pourrait l'abandon-
ner dans ce mauvais passage sans,
par la même occasion , compromet-
tre M. Ramadier, alors ministre de la
guerre , et M. Qiieuille , président du
Conseil à l'époque. Tous deux, rap-
pelons-le , couvrirent M. Moch lors
du premier débat de l' a f f a i r e  des g é-
néraux, et l 'Assemblée leur donnera
raison . Pour tous ces mot i fs , l'inci-
dent devrait tourner court.

lue budget
et la réforme électorale

Il y a au demeurant des problèmes
infiment plus sérieux que celui-là, et
qui vont bientôt être soumis à
l' examen des députés: réforme élec-
torale et préparation du budget mili-
taire.

Pour ce qui est de la réforme élec-
torale, les positions sont inchangées
avec cette di f férenc e qu'en raison
des promesses gouvernementales , la
discussion ne pourra plus être long-
temps d i f f é rée .  Quatorze projets sont
dé posés , plus un quinzième rédigé
par le ministre radical Giaccobi.
Théori quement , il s'ag it de trouver
un système hybride qui fasse le pont
entre les proportionnalistes (M.R.P.
et communistes) et les majoritaires
(radicaux et modérés) .

Prati quement , et au-delà des gran-
des formules sur la justice et l'hon-
nêteté , la question cap itale pour
chacun des partis est de trouver un
scrutin qui lui soit le moins défavo-
rable possibl e. Cela ne se dit pas ,
bien sûr, mais cela est.

Quant au budget , il se présente
sous la forme d' une amère p ilule ,
puisque un déf ic i t  de 200 milliards
devra être comblé par un renforce-
ment parallèl e des impôts.

M.-Q. G.

J'ÉCOUTE...
Volière bernoise

Le dictionnaire la déf ini t  ainsi,
du moins la volière tout court ': « f in
généra l, tout endroit oit ion élève
des oiseaux d'agrément ».

N 'empêche que tel vagon de la
« directe » Neitchâlel-Berne... Qu 'al-
lez-vous suggérer là ? Parfaitement ,
tel compartiment d' un de ses va-
gons , tout au mpins, peut , à de cer-
taines heures, donner l'impression
jacassante d' une volière.

A sept ou à huit , de gentilles ado-
lescentes vous en feront , à l'occa-
sion, la démonstration toute gra tuite.
Cela vers les quatre heures de l'a-
près-midi , p lus particulièreme nt.
Elles arrivent. Elles emp lissent bien
vile l' espace d' un bruyant et quel-
que peu rocailleux scliwyzerdiïtsch.
Mais , sitôt après , le train s 'étant mis
en marche, elles tirent de leur ser-
viette de belles pommes et se met-
tent à les ronger jusqu 'aux pép ins,
à blanches quenottes que veux-tu.

Puis , soudain , elles p o u f f e n t  de
rire. Un rire inextinguible.

La c o i f f u r e  cocasse d' autres voya-
geuses , le tic nerveux d' un vieux
monsieur, quel que attitude bizarre
vient d' attirer leur attention.

Mais les voici qui se pré cipitent
d' un même élan vers les fenêtres du
vagon : le train est dans une gare ,
toute une cohorte de joyeux gar-
çons y montent .

Quel est donc ce gai petit monde
de jouvencelles ? Tout bonnement
des écolières échappées des classes
de l'Ecole de commerce de Neuchâ-
tel . Des Bernoises , qui , chaque jour,
fon t  deux heures de chemin de f e r ,
pour « f r é quenter » l'institution
welschc.

Pour cela seulement ?
— Mesdemoisel les, dites-nous donc

ce,'qui vous fai t  faire , chaque jour ,
si longue navette entre Bern e et
Neuchâtel. Serait-ce, peut-être , la
supériorité de l'enseignement wel-
sche ?

— Et déjà vous vous rengorgez...
Mais , elles , de vous répondre d'un

même cœur bien sincère :
—î Le p laisir de faire le voyage en

chemin de f e r  1
— Pourtant , n'en êtes-vous pas fa-

tiguée ? C'est un peu long.
— Oh ! nullement.
A f fa i re , pour elles, simplement de

se bien secouer après la classe, de
recouvrer pendant une heure, à cha-
que voyage , toute sa liberté , et sur-
tout , de se largement dilater la rate.

Quand on vous le disait que la
jeunesse a besoin aussi d'-expansion,
de s'é panouir. Elle vous importune
parfois  ? Laissez-la vivre !

La vie a si vite fai t  de vous ra-
battre le caquet... Continuez , peti-
tes Bernoises, à prendre le train,
chaque jour, pour Neuchâtel !

ZFRANOHOMME.

M. ROGGE
(le dissident de Varsovie)

va deiwasrialisV à Tito
de prendre la tête

d'un nouveau mouvement
en faveur de la paix . *.

LONDRES , 27 (Renia). — 1VÏ. Rogge,
ancien adjoint au procureur général des
Etats-Unis , actuellement conseiller de
la dél égation yougoslave à l'O.N.U., qui
s'est fait remarquer dernièrement par
son intervention peu conformiste au
congrès de Varsovie , a déclaré qu'il se
proposait d'inviter le maréchal Tito à
prendre la tôte d'un nouveau mouve-
ment , indépendant , en faveur de la
paix , dont les membres pourraient ma-
nifester librement leur opinion .

«Je serais heureux , a-t-il dit , que les
Yougoslave s puissent rassembler tous les
hommes désireux de discuter de la paix.

•Que chacun puisse s'associer à ce mou-
vement , les Russes comme les autres ,pourvu que la liberté de discussionsoit garantie ».

La commission politique de l'O.N.U.
étudie « l'agression commise

par les Etats-Unis contre la Chine »

En présence des délégués communistes chinois

// s'agit notamment de l'occupation de Formose
par les Américains

LAKE-SUOCESS, 27 (A.F.P.). — Lacommission politique a ouvert sa séan-
ce, lun di à 11 h. 20 (heure locale) pour
examiner la plainte « pour agression
commise contre la Chine par les
Etats-Unis ». Les représentants de laRépublique populaire chinoise ont
accepté l'invitation que leur a faite la
commission de venir devan t elle dé-
fendre cette plainte qui a été portée
à l'ordre du jour sur l'initiative de
l'Union soviétique.

Cependant , lorsque la séance est
ouverte, les Chinois communistes ne
sont pas présents et le président de
la commission donne la parole à M.
Vichinsky, représentant de l'U.R.S.S.

Le plaidoyer
de M. Vichinsky

M. Andrei Vichinsky, ministre des
affaires étrangères (l'U .R .S.S., expose
ce qu 'il appelle l'invasion et l'occupa-
tion de Formose par les Etats-Unis . Ilévoque la décision du président Tru-man , le 27 jui n dernier , d' envoyer
la 7ine flott e américaine dans les eauxdo Formose, lo « débarquem ent do mis-
sions militaire s américaines à Formo-
se» et a f f i rme  que ces actes sont con-
traires aux accords do Potsdnm et duCaire nui rendaient définitivement
Formose à la Chine.

Les cercles dirigeants des Etats-Unis,
dans leur désir de maintenir des bases
d'agression , se sont ainsi dévoilés commeles ennemis Invétérés de la démocratie et
du. peuple chinois, a déclaré M. Vichinsky
qui a ajouté : « Il est absurde d'avancer
l'argument que les Etats-Unis ont en-
voyé leur flotte pour empêcher l'invasion
de Formose, car comment la Chine peut-
elle envahir son propre territoire ? La
guerre de Corée, en dehors du fait qu'elle
fut déclenchée par les Etats-Unis, ne
donnait aucun droit au gouvernement
américain de commettre une agression
contre le territoire chinois. La déclaration ,

du président Truman du 27 juin n'étaitqu'un grossier camouflage ».
Le ministre soviétique s'interromptpour souhaiter la bienvenue à M. Wu-

Hsiu-Ohuan et à la délégation de Pé-kin qui viennent de rentrer dans lasalle.
En terminant, M. Vichinsky dépose

un projet de résolution qui charge le
Conseil do sécurité de mettre fin àl'invasion et au bloeus de Formose par
les Etats-Unis.

La réponse américaine
M. Foster Dulle s, se réservant derépondre en détail, à une da te ulté-rieure , aux accusations formulées con-

tre les Etats-Unis , af f i rme qu 'iln'existe pas de bloeus de Formose, car
les instructions du présiden t Trumanlorsq u 'il a envoyé la 7nie flotte dans
cette région étaient, d' une part , de
défendr e Formose contre l 'invasion des
communistes chinois, d'autre part
d' empêcher que l'île ne soit employée
comme base d' opérations contre la chi-
ne' .continenta le .

Les Etats-Unis, a déclaré M. Dulles
n 'ont ni ambit i ons territoriales ni au-
tres ambit ions à l'égard de l'île deFormose . niais ils ont le droit , en tantque partie signataire do l'acte do capi-
tu la t ion  du Japon, de donner leur avis
sur le sort défi ni t i f  de co territoire qui
était japonai s (sous l'occupation ) .

Même débat
au Conseil de sécurité

LAKE-SUCCESS, 28 (Reuter) . — Lesdélég ués do la République popu laire
chinois e ont assisté lundi pour la pre-mière fois à la séance du Conseil desécurité et consacrée également à la« plainte sur l'invasion armée de For-mose » et à la question coréenn e figu-rant à. l'ordre du jour.
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— Ah ! ah ! C'est tout ce que vous
s&vcz ?

— C'est tout , Monseigneur.
Le Balafré quitta le fauteuil dans

lequel il était assis depuis l'arrivée
des deux hommes. Ayant ouvert la
porté, il appela :

— M. de Chambrun !
Un bruit de bottes résonna dans

le vestibule. Le lieutenant des gar-
des parut.

— M. de Chambrun , je vous con-
fie cet homme, dit-il en lui dési-
gnant des Avenelles. En attendant
que je m'occupe de son avenir, vous
me répondrez de lui sur votre tête.

— Très bien , Monseigneur , fit
l'homme en s'inclinant.

L'avocat était devenu pâle comme
un cadavre. Millet , d'un clin d'ozzil
discret tenta de le rassurer.

— Que comptez-vous décider h
son sujet , Monseigneur, osa deman-
der Millet , lorsqu'il se retrouva seul
avec le duc. Je lui avais promis la
vie sauve... une récompense...

— Il aura l'une et l'autre s'il a dit
la vérité ; la corde s'il a menti.

— Vous me rassurez , Monseigneur.
— Oh ! vous pouvez l'être pleine-

ment. Je veux, dès à présent, me
montrer aussi précis pour le pre-
mier point que je l'ai été pour le se-
cond : S'il nous a fidèlement ren-
seignés, il aura 12,000 livres et une
charge de judicature en Lorraine.
C'est un détail que j'ai omis de lui
signaler. Dites-le-lui, à l'occasion...
Peut-être cela l'aidera-t-il à se sou-
venir de certains détails qui, au-
jourd'hui ,, auraient pu lui échapper!

Après quoi, il quitta la pièce et
s'en fut demander audience à la
Reine-même qu'il mit au courant de
ce qu'il venait d'apprendre.

Catherine de Médicis n'avait ja-
mais oru que l'affaire était aussi
grave. Lorsqu'elle connut tous les
détails que des Avenelles venait de
confier au duc de Guise elle pâlit
malgré l'empire qu'elle savait con-
server sur elle-même.

— Cette semaine encore, peut-
être... Mais alors, que faire ?

— Le fait est, Majesté, que le châ-
teau est pratiquement indéfendable.
La Renaudie a raison ; nous ne dis-
posons pas du nombre d'hommes
strictement indispensable pour sou-
tenir un siège avec quelque honneur.
En faire venir de Paris prendra plu-

sieurs jours. C'est un luxe que pour
l'instant nous ne pouvons pas nous
permettre.

— La situation est donc sans is1*
sue ? s'inquiéta-t-elle.

— Sans issue ? Non. Rien de tel
pour dérouter un adversaire que de
renverser ses plans à la dernière
minute. Ce que nous devons faire ,
c'est quitter Blois le plus rapide-
ment possible... dans le plus grand
secret possible... Le roi ne manque
pas de résidences dans la vallée de
la Loire. II . n 'est que de choisir celle
qui convient le mieux. Que diriez-
vous du château d'Amboise ? U est
construit sur un rocher escarpé
d'où il domine la ville et le fleuve.
Mieux vaut être vulnérable sur trois
côtés que sur quatre ! Sans compter
que ces trois côtés-là le sont infi-
niment moins que les quatre d'ici !

— Je vous laisse à décider. Vous
êtes homme de guerre, vous vous y
connaissez donc mieux que moi. Si
vous croyez que le château d'Am-
boise est celui qui convient le
mieux pour nous y mettre à l'abri ,
j'en causerai à mon fils dès son re-
tour de la chasse. Combien de temps
ce déménagement nous permettra-
t-il de gagner , à votre estimation ?

— Quatre ou cinq jours peut-être.
On ne trace pas un plan d'investis-
sement en quelques heures. Et puis
ce changement se produisant en der-
nière minute jettera un certain dé-
sarroi dans les mouvements de l'en-
nemi. En quatre ou cinq jours , nous
pouvons réunir dans la ville quel-

ques centaines d'hommes bien en-
traînés. Si j'en dispose de cinq cents,
je me fais fort de balayer tout e cet-
te canaille !

— Entendu.
Le roi ne fut pas moins ahuri que

sa mère lorsqu 'il sut de quoi il re-
tournait exactement. Il signa tous
les ordres qu'on voulut.

Dès ce même jour , les départs
commencèrent. Le lendemain , dans
l'après-midi, les derniers partis de
Blois étaient déjà installés au châ-
teau d'Amboise.

*%* *%*.¦>.*

Dans le camp des conjurés , ce fut
une véritable bombe qui éclata avec
l'annonce que la Cour avait quitté
Blois pour une destination ignorée.

La Renaudie , en apprenant la
chose, fut bien près cette fois de
renoncer. Mais il avait le diable au
corps, cet homme. Aveuglé par la
vengeance qu 'il s'était juré de tirer
des Guises , il surmonta l'abattement
qui s'était emparé de lui. Et puis, il
sentait bien que s'il abandonnait la
partie , plus jamais sans doute il ne
retrouverait pareille occasion de sa-
tisfaire sa rancune.

Pour la première fois aussi, de-
puis l'assemblée de Nantes, les évé-
nements lui donnaient raison avec
autant de force. Sans ce conseil qui
s'était obstiné à partager les respon-
sabilités , à diviser le commande-
ment insurgé, il eût suffi à La Re-
naudie de quelques heures pour fai-
re faire demi-tour à ses troupes dis-
séminées dans les bois et les cam-

pagnes. Car si discret qu'eût été le
départ de Blois, il n'avait pas fallu
beaucoup de temps pour connaître
la nouvelle résidence de la Cour.

Marches et contre-marches, or-
dres et contre-ordres jetèrent , ainsi
que Guise l'avait prévu , le désarroi
dans ces bandes qui n'avaient que
de vagues liaisons entre elles.

Lorsque tout le dispositif se trou-
va enfin en place, il fallut remettre
l'assaut de plusieurs jours. En effet ,
Amboise était pratiquement impre-
nable sans un long siège. Or le
temps était précisément ce qui man-
quait le plus aux insurgés. Il fallait
de toute urgence tourner la diffi-
culté. Le seul moyen rapide de par-
venir à ses fins était de se ménager
des complicités dans la place. Mais
cela non plus ne se fait pas en un
tournemain.

Chaque journée qui s'écoulait
mettait ainsi un peu plus de confu-
sion dans les affaires de La Renau-
die.

Condé , qui s'était sottement rendu
à l'invitation du roi , était sans con-
tact avec ses partisans. Les Chaîn-
ions, qui ne s'étaient aperçus que
trop tard du piège qu'on leur avait
tendu , voyaient leurs noms courir
sur toutes les lèvres. Des émissaires
de la maison de Lorraine exploi-
taient avec une habileté consommée
toutes ces maladresses. Ils insi-
nuaient sans cesse que c'était au roi
que le Périgourdin en avait. Crime
de lèse-majesté donc ! Assurément ,
pas un ne s'en tirerait vivant 1

Que pouvait répliquer à cela La
Renaudie ? Car il n'ignorait rien
de ce qui se tramait. Et le "temps
passait toujours. D'un moment à
l'autre des renforts pouvaient arri-
ver aux assiégés. Chaque matin , du j
côté des assiégeants, par contre , on ¦
avait à déplorer des défections. C'est i
alors qu 'il songea à Casse-Trogne, j
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La Renaudie trace son p lan,
le Balafré arrête le sien

La Renaudie , sitôt les ordres don-
nés en vue d'un regroupement de
ses force dans la région d'Am-
boise, avait transporté son quartier
général au château de Noizay, près
de la même ville. Son état-major
était composé du baron de Castel-
nau , du capitaine Mazères , du jeu ne
Maligny et du capitaine Chandieu.
Lorsque tout le monde fut au ren- j
dcz-vous, il y eut un grand conseil.
Le moment était venu de dresser
les dernières batteries , de fixer les
détails de l'entreprise, de mettre
chacun au courant du rôle qu'il au-
rait à 'ouer au cours du dernier
acte.

On délibéra longtemps, mais en-
fin on aboutit à un plan mûrement
conçu et qui semblait offrir les plus
grandes chances de réussite.

(A suivre) .

ïgï| ÉCOLE PROFESSIONNELLE
mm DE JEUNES FILLES
^f&^J NEUCHATEL

COURS RAPIDE
Confection de jouets de tissus

Renseignements et inscriptions jusqu'au 2fl
novembre 1950, collège des Sablons, tél. 51115.

COMMISSION SCOLAIRE.

Fabriqu e de matériel électrique
engagerai t tout de suite quelques

bonnes

OUVRIÈRES
Petit travail propre. Se présenter
à OHMAG, Bellevaux 8, Neuchâtel

a-aaa^ (Zâtâ^T SS* j B I D I |H ffMpj Bfl I K I fl ^S ""'p-5==Ĉ 'i
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IMMEUBLES
En vue du placement de ses réserves,
importante entreprise industrielle cher-
che à acheter des immeubles locatifs de
rapport, bien situés, confortables et bien

entretenus.
Ecrire sous chiffres P. 11023 N.,

à Publicitas S.A., Neuchâtel

! IMPORTANTE
ASSOCIATION INDUSTRIELLE

à BIENNE, cherche

secrétaire
de langue maternelle française, avec
formation universitaire économie
politique, pratique industrielle ou
commerciale, sachant parfaitement
l'espagnol (Amérique latine), et avec
de bonnes connaissances de l'anglais.
Age 28-35 ans. Offres manuscrites
avec curriculum vitae, photographie,
prétentions de salaire sous chiffres
N 25W6 U, à PUBLICITAS , BIENNE

Home d'enfants BIEN CHOISI
CHESIÈRES Tél. 3 24 15
Enfants délicats de 2 à 10 ans. Pas de contagieux.
Soins affectueux et dévoués. - Peu de pensionnaire»
(école). Prix raisonnable. Directeur: M. Chenaux-
Pllet, Infirmier diplômé.
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Institut de la place engagerait tout de suite
ou pour date à convenu*

SECRÉTAIRE
capable et expérimentée, pour la correspon-
dance et la tenue de la comptabilité. Age
minimum : 22 ans. Offres manuscrites, avec
photographie, sous chiffres G. M. 6G6 au

bureau de la Feuille d'avis

Nous cherchons pour entrée immédiate
ou pour date à convenir

une bonne vendeuse
de confection pour dames. Place stable
et bien rétribuée. Personne connaissant
son métier à fond . — Adresser offres
écrites à V. A. 677 au bureau de la
Feuille d'avis.

Collaboration
Monsieur dans la quarantaine, sérieux, actif ,
possédant capital, cherche collaboration . Com-
merce ou industrie. Pas sérieux s'abstenir.
Ecrire sous chiffres L. L. G73 au bureau de

la Feuille d'avis

Fabrique d'horlogerie de la Chaux-de-Fonds
engagerait une

CORRES PONDANTE
connaissant le français, l'allemand et l'anglais.

Place stable.

Faire offres avec prétentions de salaire sous
chiffres P. 11020 N., à Publicitas S.A.,

la Chaux-de-Fonds

Maison suisse renommée

cherche représentants
pour la

VENTE
de tracteurs

dans certaines réglons de la Suisse romande.
Seules les offres de personnes qualifiées se-
ronit prises en considération. — Offres sous
chiffres P. L. 81090 L., k Publicitas, Lausanne.

«Je veux en parler
à mon mari... »

Il ne nous déplaît pas qu'une
cliente consulte son mari, car les
messieurs jugent objectivement
et reconnaissent qu'un manteau
de fourrure de qualité fait par
le bon spécialiste est toujours le
plus avantageux.

^  ̂ le fourreur coté
\

Mademoiselle Esther BREGUET, Madame
Georges BREGUET et les familles parents,
dans l'impossibilité de répondre personnelle-
ment aux nombreux témoignages d'estime, de
sympathie et d'affection reçus lors de la perte
de

Monsieur Alexis BREGUET
remercient tous ceux qui y ont pris part par
leur présence ou leurs envols de fleurs et les
prient do trouver Ici l'expression de leur vive
gratitude.

CorceUes et Vauseyon, le 28 novembre 1950. *

Dans l'impossibilité de répondre aux nom-
breuses marques de sympathie reçues, la fa-
miUe de

Madame Hélène SAUCON
née Rognon

remercie sincèrement toutes les personnes qui
l'ont entourée dans sa grande épreuve.

TJn merci spécial pour les nombreux envols I
de fleurs. a

Neuchfttel , lo 28 novembre 1950. m

i
a
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Je suis toujours acheteur
de grandes quantités de

choux de Bruxelles
Offres à Aloïs Gehrig-Baunzngartner,

primeurs, Berikon (Argovie)
: Tél. (057) 711 16 -

(Bons 
vins + bonne cuisine = 1

Café restaurant des Halles |
™̂ Centre gastronomique ~̂ h

Enchères publiques
d'une maison, à Boudevilliers

Le samdei 2 décembre 1950, à 14 h., au collège
de Boudevilliers, l'héritière de Madame Rose
BERTHOUD-dit-GALLON exposera en vent<
par voie d'enchères publiques, une maisor
désignée comme suit au Registre foncier :

CADASTRE DE BOUDEVILLIERS
Article 164, à Boudevilliers, bâtiment e'

place de 60 m2.
Estimation cadastral e : Fr. 6000.—.

Assurance incendie avec avenant: Fr. 15,750.—.
Pour visiter ou pour tous renseignements,

s'adresser à Me Paul JEANNERET, notaire
à Cernier , chargé de la vente.

B. de CHAMBRIER
l'iacc Purry 1, Neuchâtel

Tél. 517 26

A vendre, à Neuchâtel,
clans belle situation, ar-
rêt du trolleybus, un
immeuble locatif

moderne
huit appartements de
trois pièces, bains, chauf-
fage local. Rapport brut:
6,80%. Nécessaire: 85,000
francs.

A vendit», k Neuchfttel ,
haut de la ville,

villa locative
de trois appartements de
trois et quatre pièces,
bains, chauffage local. —
Jardin, vue étendue1.

A vendre, à Colombier,
immeuble locatif

moderne
contenant appartements
de deux, trois et quatre
pièces, bains, chauffage
central. Bonne situation.
Capital nécessaire: 80,000
f raines.

A vendre, entre le Lan-
derom et • la Neuveville,

jolie maison
moderne

de deux logements de
deux et trois pièces,
bains. Jardin. Jolie situa-
tion. Prix modéré.

A vendre, k Bevalx, dans
belle situation dominan-
te, près de la forêt,

terrain à bâtir
2800 m3, en bloc ou par
parcelles. Eau et électri-
cité à proximité.

A vendre à "Yverdon
(pour cause d'âge), une
petit» maison aveo

magasin de coutellerie
argenterie et atelier

de réparations. .Affaire
intéressante. .

.Pour toug renseigne-
ments : Téléphone (024)
231 54, Yverdon.

ON CHERCHE

BONNES OUVRIÈRES
Fabrique suisse de ressorts d'horlogerie S.A.,

PESEUX

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal

ÉTUDE WAVRE
Notaires - 'Tél . 510 63

A VÇNBRE
CENTRE VILZUE. An-

cien immeuble de douze
logements de deux et
trois chatmibres. Rende-
memt brut: 6,8 % du prix
demandé.

OUEST VTTiT.K Bel im-
meuble moderne de huit
appartements de trois
chambres. Arrêt du trol-
leybus.

GARAGE
situé au chemin des
Trois-Portes, à louer tout
de suite. S'adresser à
Pizzera et Cie S. A., tél.
5 33 44.

LOCAL
à louer, de 30 k 50 m5,
région Sainit-Blaise, Pe-
seux. Paire offres avec
indication de prix sous
chiffres P 6330 N à Pu-
blicitas, Néûchfttël.

A louer à personne de
confiance

chambre et cuisine
aveo salle de bains,
chauffage, eau chaude,
clac; une mateon neuve,
à Monruz. Prix 50 fr .
par mois (électricité, eau
chaude compris). — S'a-
dresser à Favarge 75, 4me
étage ouest.

Belle chambre tout con-
fort, centre. Tel 5 38 94.

.Belle chambre indé-
pendante, au centre, tout
confort. S'adresser: Télé-
phone 5 38 94.

Chambre
k louer. — Tél . 5 20 77.

Belle CHAMBRE, tout
confort. Tél. 5 57 04.

Chambre, 50 fr ., centre,
confort. Demander l'a-
dresse du No 566 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer pour le 1er dé-
cembre, belle chambre.
Zanella, Orangerie 4.

Chambre à louer au
centre. Tél. 5 49 74.

Jeune ouvrier cherche
une chambre modeste,
quartier ouest (centre).
Faire offres à case pos-
tale 208, Neuchâtel 3.

On demande à' louer
un appartement de une
ou deux pièces, plus
cuisine éventuellement,
une grande chambre In-
dépendante aveo possibi-
lité de cuisiner. Adres-
ser offres écrites à M.B.
678 au bureau de la
Feuille d'avis.

Gentille maman
prendrait encore deux
enfants en pension,
2 fr . 50 par jour. Faire
offres à A. M e r c i e r,
Ogens.

On cherche un

jeune homme
de 17 k 18 ans, robuste et
honnête, en qualité de
commissionnaire. .Entrée
Immédiate ou à-  conve-
nir. Offres k Alfred Hue-
lin, rue des Usines 33,
Serrières. Tél. 5 37.57.

On cherche pour tout
de suite un jeune

garçon boucher
Offres à la boucherie

Chédel, Bôle (Neuchâtel).
Tél. (038) 6 33 74.

Urgent. Je cherche pour
le mois de décembre une

personne
pouvant venir à mon do-
micile pour s'occuper d'un
enfant de six mois. S'a-
alresser : Favarge 4, rez-
de-chaussée , k droite.

Nous cherchons

jeune fille
pour aider dans ménage
avec un enfant. Offres
sous chiffres AS 3963 J
aux Annonces-Suisses S.
A., Bienne.

Maison d'éducation,
cherche, pour le lundi,
mercredi et éventuelle-
ment vendredi matin

personne
de toute moralité et bien
recommandée pour tra-
vail de buanderie, calan-
drage et repassage. —
Adresser offres écrites k
L. c. 665 au bureau de la
Feuille d'avis.

Clinique psychiatrique
privée cherche pour le 1er
décembre ou pour date à
convenir un

UN INFIRMIER
DIPLOME

ou non (mais avec sérieu-
se pratique). Ecrire en
indiquant références et
prétentions sous chiffres
chiffres OFA 7775 L à
Orell ZFûssll-Amnonoes,
Lausanne.

Deimoiselile ayant tra-
vaillé pendant douze ans
dons

boucherie-
charcuterie

et dans magaisin d'épice-
rie, cherche place pour
Janvier ou plus tôt si né-
cessaire. Bonnes recom-
mandations. Adresser of-
fres k V. B. 636 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Sommelière
de toute confiance et de
moralité cherche place
dans un restaurant soi-
gné, en ville ou aux en-
virons. Libre tout de
suite. Tél. 816 10.

Jeune employé de bu-
reau, libre le samedi,
cherche

n'importe quel travail
Adresser offres écrites

à H. P. 668 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune

employée de commerce
ayant plusieurs années de
pratique, cherche place
de secrétaire - comptable.
Connaît la machine
comptable. .Adresser of-
fres écrites à C. M. 669
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille connaissant
le service cherche place
de

sommelière
dans bon café. Demander
l'adresse du No 642 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Trompette si b
Buescher, avec cinq sour-
dines. — Adresser offres
écrites a M. R.584 au bu-
reau de la -Feuille d'avis.

A VENDRE
un calorifère à l'état de
neuf aveo tuyauterie, un
lavabo avec deux robi-
nets en bon état. Un lot
de cuir de 150 kg. pour
maroqulnleirs. Teintes di-
verses. Adresser offres
écrites à P. M. 680 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre un joli

CHIENi
noir et blanc, mâle, trois
mois et demi. S'adresser:
Frite Burrl, Monruz Fa-
varge 97. Tél. 5 31 14.

A VENDRE
faute de place, un banc
d'angle, quatre chaises
neuchâteloises et une ta-
ble. Pour visiter : rue
Pourtalès 13, rez-de-
chaussée , à gauche. Té-
léphone 5 10 01.

A VENDRE
um divan-lit avec pro-
tège-matelas, im radia-
teur à h/ulle « Forster »,
graimd modèle, 220 volts,
2000 Watts, vingt-quatre! crosses k lessive. Le tout
en parfait état de neuf.
S'adresser à M. V. Cha-
bloz, 4, Clos-Brochet.

« Plymouth »
quatre ou cinq places,
transformable, commer-
ciale, grand pont Inté-
rieur, pneus à neige,
chaînes, chauffage. Belle
voiture. On prendrait en
partie, le paiement en
marchandises. — Tél.
5 37 80.

A vendre un

PIANO
d'étude brun. Prix 150 fr.
Demander l'adresse du
No 667 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

appareil à tricoter
« Trimac »

k l'état de neuf . Deman-
der l'adresse du No 670
au bureau de la Feuille
d'avis.

Salle à manger
Henri. H, table à rallon-
ges, dressoir, six chaises.

Demander l'adresse du
No 641 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre un

cheval « Mobo »
et un rasoir électrique
« Remingfon » à l'état de
neuf , ainsi qu'un tricycle
usagé. Saint-Nicolas 14,
rez-de-chaussée.

TOURBE
ire qualité, à 7 fr. les
100 kg. rendu en cave.
Poussière de tourbe pour
Jardin , à 5 fr . les 100 kg.
André Ducommun, les
Petits-Ponts.

Pour varier
vos menus

Chanterelles et cham-
pignons de Paris en boî-
tes, grandeurs assorties.
Sachets de morUles et
bolets secs.

Magasins Meier S. A.

A vendre

chauffe-eau
« Marker », en bon état,
50 fr . Tél. 5 30 46.

A VENDRE
trois vareuses de premier
lieutenant. L a r g e u r
d'épaules 42 cm. Deman-
der l'adresse du No 675
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

beau taureau
de 20 mois, Tb. S'adres.
ser à G. Wyssmûller
Bulle. Tél. (029) 27119]

On cherche d'occasion
une

montre à sonnerie
pour aveugle, — Adressa
offres écrites k R. C. 674
au bureau de la Feuille
d'avis.

A VENDRE
une cuisinière à M »quatre feux , deux fouis .
un allumeur à gaz poufchaudière de central-deux fauteuils et tablnen rotin ; tables, c^.ses, lavabos-commode»
tables de nuit , glaces'étagères, tableaux vais'selle, bocaux et batterlôde cuisine. Vieux-châta
No 11, 3me de 9 S i
19 h ' &

Boucher capable et sol-
vable, cherche à acheter

boucherie-
charcuterie

de bonne renommée. Of.
fres sous chiffres P. U
40355 L. k Publicitaj,
Lausanne.

»••••••••••• (

On demande k acheter

timbres-poste
lots, collections, vieilles
correspondances, archives,
S'adresser « Au Roseau
Pensant », Temple-Neuf
15. Téléphone 5 43 74.

•••••««••••t
PIANO

brun , cadre fer, cordes
croisées, cherché d'occa-
sion. Faire offres aveo
marque et prix sous A.
D. 644 au bureau de la
Feuille d'avis.
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La marque de conf iance

Chemise de jour
en fil et soie, forme amé- /î \\i i
ricaine, garnie de dentelle, -•••&**/V
se fait en saumon et blanc -1-

Culotte A "7K

assortie, bords côtes . • JL

Chemise de jour
pure laine, façon croi- ^d ^* «f*
sée ou soutien-gorge, se 1 | / Y\ ;
fait en saumon, blanc \\ I I U
ou ciel -i- J-

050
assortie, courtes jambes . "

H50
mi-jambes 
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TISSUS
îodernes et de style

Charles Borsay
ablons 3 - Tél. 5 34 17
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Un pantalon
CONFECTION

( travail et ville)
depuis Fr. 25.—

s'achète a la

COOP ÉRATIVE
DU V ÊTEMENT

Grand-rue 6
1er étage

J ~
r*s S
I " , • )  Couvertures
v (o liY V /  de voyage
\ kx " / rf 1

V3A^~s/ "'l chez Spichiger & Cie
"̂ y

^
y  Spécialistes - Neuchâtel

>*_ r
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E «Têtes \
|de Moines |
? de Bellelay | j
? «s
? "*? Nouvel arrivage -m*? à j  [

iL'ARMAILLli
t HOPITAL 10 M
? <

lFr. 6.50 1e kg. 3
ÀAAAAAAAAAAAAA A

A vendre

machine

 ̂ à écrire
| « Halda »

en parfait état. De-
mander l'adresse du
No 649 au bureau
de la Feuille d'avis.

j@ Les bonnes
I PLANTES
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t \Pour vos
quatre heures

Goûtez le
véritable

gâteau au beurre
chez j ;

LEHMANN
, TREILLE 2 \v /

Vous trouverez
un immense choix de
fruits secs en sachets :
pruneaux, abricots , rai-
sins, dattes pistaches,
noisettes, amande's, fi-
gues, etc., aux magasins
Meier S. A.

! 

tort iriez-vous I Le manque de fer, élément
constituant indispensable de l'organisme, est
souvent la source secrète de la faiblesse géné-
rale , de l'anémie, des crises de croissance ou
de la neurasthénie. PHOSFAFERRO, qui con-
tient du fer , de la lécithlne et un extrait de

I 

levure , est un excellent fortifiant.

PHOSFAFERRO
la boite Fr. 4.42 \
la boîte-cure Fr. 7.80 / xcna

En vente dans toutes les pharmacies et au
dépôt général: Pharmacie de l'Etoile S. A.,
angle rue Neuve 1 - Rue Chaucrau, Lausanne.
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Pensez
à faire réserver dès maintenant vos t

/ p°u«
Ù
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Choix superbe à tous les rayons
Que des articles de qualité

à des prix très intéressants

S avoie-
J âtitp iatta i

RUE DU SEYON NEUCHATEL \:

\ *

Bibliothèques
vitrées

ou étagères
à livres

Grand choix chez

I

Ponr la peinture
aitistip

COULEURS
EN TUBES

Lefranc
et Talens

PINCEAUX
Toiles - Cartons
Châssis - Cadres

Ŝg-JJgT

Divan - lit
avec matelas ne coûte

que Fr. 169.-
chez

UiPsrTrwŒ&i
WW\f ___P\____%', ', f-yrf 'S' '
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aveo arrangements
de paiements sur

! demande

Facilités de p aiement
Nous vendons tout ce qui concerne le

vêtement homme, dame, enfant
Trousseaux - Rideaux - etc.

Demandez la visite de notre repré-
sentant qui se fera un plaisir de
vous faire voir nos collections.

N. DONZÉ, Charrières 5
la Chaux-de-Fonds

Représentant de Royal , S.àr. 1.

ELNA sous l'arbre de NoëT ——'mam^̂ s^̂ ^
quelle surprise !
Des centaines de milliers de femmes du monde entier apprécient l'ELNA ,
preuve Indiscutable de la qualité de notre machine à coudre. Offrez aussi
une ELNA, vous ne pourriez mieux choisir!
Caractéristiques:
Portative —bras libre pourracco .mmodage des bas, manches , pantalons , etc.
— mallette transformable en table de travail — moteur et lampe encastrés.

A remettre sous enveloppe ouverte affranchie à 5 et. %jy "̂ '̂ Ĵ ĴS *̂^ *̂'̂ »̂"*^

1 ? Veuillez me renseigner sur vos facilités de paiement I
I ? Je vous prie de me faire une démonstration de l'ELNA, I

J ? KSSTU-ii mu bonnement. ! TAVARO REPRÉSENTATION S. A.

jj 
épargne ELNA» (Garantie.bancaire. Intérêt) - NOUChâtel. RU6 (JBS EpariCheUfS 5

a Nom:'"~ ! * To ¦ La Chaux-de-Fonds : Rue L-Rouert 34
a Adresses*,...— , g

Nous mettons en vente à des
' f i

PRIX TRÈS BAS
: 
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Robes de dames en pure , laine unie de belle
qualité, tailles 40 à 4<T

à 29.- 37.- 49.-

Robes de dames en pu re laine pied-de-poule ,
en brun et gris, tailles W à 46, seulement à

49.-
; 
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Voyez irios 2 vitrines SPECIA LES \

Accordéon
diatonique

« Gloria », .à vendre, état
de neuf , avec housse et
musique', 120 fr . P. Vull-
leumier, Vieux-Ohâtel 29.
Tél . 5 1163:

"""

Parfumerie ^%
CLAUDE FONTAINE V
R Les meilleurs I
WL parfums du -M
^k monde Jw1 Tête de veau blanchie S

\ -  le 'A kg!" Fr. 1.25 |

I BixECSEii-nAclnEni |

ABÀt-JOUR P i i *Ê iÊ \
CARCASSES %J(ll$&Q*Vl
LAMPADAfRFS  ̂ **tirtiTM t\utwstuo Kue du seyon-Ruelle Dublè.6

! VIANDE
HACHÉE
avantageuse
BOUCHERIE

R, Margot
numii'*Jn.iiii]inuijiiMiiii,

%mM%$Y:

I MEUBLES
COMBINÉS j
¦ dans toutes les gran-
1 deurs et dans tous les
; ; prix.

Très grand choix

IÇkhahat
PESEUX

Demandez notre
prospectus illustré - ¦

Facilités de paiement

*4AAAAAi.AAAAAAAA

Une belle
lustrerie

Un bon
appareil

électrique
chez

^mŴÊ
lIlHE.aa aMIWiM MCITMATCI

A VENDRE
un filtre à vin, système
J Cuenoud No 5. en bon
état. S'adresser à Inouïs
Grisoni et fils, domaine
des Devins, Cressler (Neu-
châtel)



CHRONI Q UE RéGIONA LE
AUX MONTAGNES |

LES PONTS-DE-MARTEL
Assemblée annuelle

de l'Association cantonale
des sapeiizcs-poinpiers

(c) Pour la première fols, l'Association
cantonale des sapeurs-pompiers a tenu
ses assises annuelles aux Ponts-de-Martel
dimanche dernier. C'est une délégation de
58 communes avec 150 participants qui
délibéra sous l'experte présidence de M.
Georges Guye, de Couvet, président can-
tonal. La séance administrative eut Heu
au collège. Les présences du préfet des
Montagnes, du directeur de la Chambre
d'assurance et son expert des bâtiments,
les représentants des associations soeurs
de la Suisse romande et membre du co-
mité fédéral , les membres d'honneur avec
le major Turin étalent entre autres cons-
tatées.

Cette séance administrative relate la
fructueuse activité de l'association et les
tâches précises confiées k elle par le dé-
partement. Après un déjeuner fort bien
servi à l'hôtel du Cerf , il y eut une dé-
monstration du nouveau matériel d'en-
seignement pour les machinistes de moto-
pompe achetée par l'association et de dif-
férentes lances-brouillard. Si le temps ne
fut pas des plus propices, la gaîté et la
camaraderie ont régné tout au long de la
journée et spécialement lors de la colla-
tion agrémentée par les productions des
cadres du corps des Ponts-de-Martel .

f Jules-Edouard Matthey
C'est avec surprise que les Ponliers

ont appris le décès subit de M. Jules-
Edouard Matthey, ancien instituteur à
Neuchâtel. En effet, le défunt était une
figure bien caractéristique du bon N eu-
châtelois attaché à la montagne malgré
tout. Aussi , depuis plusieurs années,
était-il l'hôte des Favarges, puis de la
Molta-Dessous, lors de tous ses congés
et jours de repos. Homme des plus ai-
mables, il s'était acquis l'estime et le
respect de chacun.

LA CHAUX-DE-FONDS
Exposition d'oiseaux

(c) Samedi et dimanche s'est déroulée
à la halle aux enchères la traditionnelle
exposition organisée par la Société d'or-
nithologie «La Volière ». Plusieurs cen-
taines d'oiseaux indigènes, exotiques et
de canaris furent exposés et visités par
un nombreux public.

Le budget communal
(c) Au cours de la séance du Conseil gé-
néral qui aura lieu mardi soir, le Con-
seil communal présentera le budget pour
1951. Avant son adoption, celui-ci sera
vraisemblablement encore renvoyé à
l'étude de la commission du budget.

Les propositions de l'autorité executi-
ve sont les suivantes : recettes :
13,775,423 fr. ; dépenses : 15,870,971 fr.
Dans le montant des dépenses, figure
l'amortissement par 2,885,000 fr. pour
une dette encore d'environ 40 millions
de francs.

Le Conseil communal, très modeste
dans ses prévisions, suppute le rende-
ment de l'impôt sur les ressources et la
fortune à 7,150,000 fr. alors que les
comptes de 1949 accusent plus de dix
millions.

Le concert de gala
,._ { des « Armes Réunies » .

(c) Le concert de gala de la musique mi-
litaire « Les Armes .Réunies», qui attire
chaque année k la salle communale un
nombreux public de toute la région, s'est
.déroulé, remportant son traditionnel suc-
cès, ha, présentation des différentes œu-
vres, sous la direction, de M. René De
Ceuninck, se révéla un régal musical. On
ne louera Jamais assez ce bel ensemble
pour la perfection qu'il apporte dans l'in-
terprétation de la musique classique. Les
différents morceaux du programme varié
et difficile, suscita l'enthousiasme du pu-
blic. Le concert débuta par la « Marche
épique » de John Irland , puis se pour-
suivit par l'« Ouverture de Léonore » de
Beethoven, « Une nuit sur le Mont Chau-
ve » de Moussorgsky et « Le Tasse » de
Franz Liszt .

En intermède, la sollsts Mme Emy Sel-
ler, par son style pur et son bon goût,
contribua encore à la réussite de ce ma-
gnifique concert.

L'eau potable assaisonnée
de chlore

De l'eau de pluie s'étant mêlée, lors
des récentes précipitations , aux sources
pures qui alimentent la ville de la
Chaux-de-Fonds, les chimistes, pour
maintenir égale la teneur bactériologi-
que, ont forcé ces derniers temps la
dose de chlore dans le réseau.

La pluie ayant, par la suite, momen-
tanément et brusquement diminué son
apport , un goût prononcé de chlore fut
remarqué par les abonnés. On ramena
aussitôt à la normale la dose d'hypo-
chlorite de soude et le public constata
que tout était rentré dans l'ordre.

LA BRÉVIME
Soirées scolaires

(c) Samedi et dimanche, les classes de la
commune ont donné deux soirées scolai-
res. Chaque classe avait préparé quelque
chose et le spectacle était fort varié.
Chants, ronde, farce, saynètes furent en-
levés avec allant et les parents montrèrent
une grande joi e à voir leurs enfants, si
gracieux, évoluer sur scène.

LE LOCLE
Les Cadets

et la Musique scolaire fêtent
samedi et dimanche

leur centenaire
(c) La musique scolaire, issue des anciens
cadets, a célébré samedi et dimanche son
centenaire. Son existence fut précaire au
début, car la commission scolaire du Lo-
cle ne voyait pas d'un très bon œil, en
1850, cet « enfant républicain ». C'est en
1901 que disparurent les Cadets dont il
ne subsista que la fanfare si bien « mon-
tée » pour son centenaire.Aprè3 un cortège groupant toutes les
musiques du Locle et le corps des Cadets
de Saint-Imier (accompagné du colonel
Saavoye et du maire de l'endroit , M. Nlffe-
ler), eut lieu une chaude réception k
l'hôtel de ville où plusieurs discours fu-
rent prononcés dont celui de la commune
dit Locle, par son président, auquel ré-
pondit le maire de Salnt-Imiér.

Un concert suivit la réception, puis la
partie officielle se déroula le soir dans
les locaux de .JJlxl . Là, des discours ont
été prononcés par MM. Willy Jeanneret ,
inspecteur scola ire, Jean Pellaton , prési-
dent de la commission scolaire , Fritz Jung ,
bibliothécaire , chargé de fai re l'historique
André Tinguely, au nom du comité des
cadets, Guilgot comme président du comi-
té du centenaire, André Btitikofer, direc-
teur de l'école prim aire qui eut le privi-
lège de remettre aux petits musiciens un
nouvel équipement. Le pantalon remplace
la culotte courte et la casquette, le bon-
net «kaki» .  De nombreux délégués expri-
mèrent vœux et félicitations et la cente-
naire , plus jeune que Jamais, fut fêtée et
reçut de nombreux présents.

Quelques morceaux de musique et une
pièce de théâtre furent donnés qui furent
très bien accueillis par l'assistance nom-
breuse. Les manifestations prévues pour
le dtawiinehe furent modifiées en raison du
mauvais temps.

Vfll-DE-RUZ
GENEVEYS-SUR-COFFRANE

Les travaux en cours
(c) Les réparations de la route de la
gare, commencés au début d'octobre, ont
pris fin. Après avoir débuté par le che-
min du Trélet à la gare, les travaux se
sont poursuivis de la gare au village.
Elargie sur toute sa longueur, cette rou-
te répond maintenant aux exigences de
la circulation.

Notre réseau téléphonique subit en ce
moment des transformations, dans les
champs de longues tranchées ont été
creusées et notre centrale pourra des-
servir sous peu les abonnés qui atten-
dent le téléphone depuis de longs mois.
En effet , le câble souterrain permettra
d'avoir des lignes supplémentaires.

Les pluies abondantes do ces derniers
temps ont aussi causé des méfaits chez
nous, où plusieurs caves ont été inon-
dées au quartier Neuf.

BOUDEVILLIERS
Un beau témoignage

de reconnaissance
(c) Lors de l'inauguration du temple
dos Valangines, lo foyer paroissial do
Boudevilliers avait offert à cette nou-
velle église deux coupes de communion
qui avaient été les bienvenues.

Or, quelle ne fut pas notre surprise
au culte de dimanche dernier, do cons-
tater la présence du Chœur mixte des
Valangines, accompagné de son pa&-
teur. Cette société agrémenta le ser-
vice en exécutant plusieurs chants de
son répertoire.

VAL-DE-TRAVERS
Dans les dispensaires

anti tuberculeux
(c) Pendant le dernier exercice, le dis-
pensaire du Haut-Vallon , de la Ligu e
antituberculeuse, s'est occupé do 335 per-
sonnes, dont 70 étaient en danger de
tuberculose et 46 atteintes de cette ma-
ladie.

Il a été fait 307 radioscopies, 5 radio-
graphies, 12 sédimentations de sang et,
par le laboratoire cantonal, six examens
bactériologiques.

Sur 29 malades placés, 15 le furent
dans des sanatoriums, 10 à l'hôpital,
deux dans des stations de cure et deux
dans un préventorium.

Du point de vue financier, les recettes
furent de 17,408 fr. et les dépenses de
14,516 fr.

Le dispensaire du Bas-Vallon s'est oc-
cupé, pour sa part de 56 personnes par-
mi lesquelles quatre ont été placées au
sanatorium, deux à l'hôpital, deux dans
un préventorium et un dans un home
d'enfants.

L'infirmière-visiteuse, Mlle Boichat,
qui assure le service des deux dispen-
saires, a fait au total 356 visites. Pour
le Bas-Vaillon, les recettes furent de
14,644 fr. et les dépenses de 11,677 fr.

Après quatre années d'interruption , la
Ligue a pu rouvrir sa maison de vacan-
ces à Champ-Petit. Elle y reçut, pendant
l'été, des petits Breton s et des petits Pa-
risiens, ce qui permit à trente enfants
du district d'aller passer des vacances
au bord de la mer.

Le comité a aussi pu contribuer à l'en-
voi de six enfants dans les Alpes et de
dix enfants à la colonie de vacances de
Bellevue sur Buttes.

TRAVERS
La soirée de la fanfare

la « Persévérante »
(c) Cette soirée a obtenu samedi soir un
succès mérité. Dirigée avec autorité par M.
Albert Lieohti, la société va de progrès en
progrès.

Le programme musical comprenait sept
morceaux bien choisis et qui tous furent
applaudis. Nous citerons « Les veinards »,
•polka qui mit en valeur les solistes, MM.
G. AescMlmann fils et Wllly Petitpierre.
Excellente exécution de «L'oiseleur », sé-
lection de l'opéra de Zeller. Le morceau
final « Sous le drapeau suisse », dirigé par
M. G. Aesohlimann fils, terminait agréa-
blement la partie musicale.

ZLe vaudeville «A qui la vache », un
acte de Thomas, farci de quiproquos, mit
la salle en gaieté. Une mention spéciale à
M. Kûbler, fort dirôle dans le rôle de
Panoulllard et à l'excellent acteur E. Pa-
rent!, dans celui de Polycarpe.

Une soirée familière et dansante à l'hô-
tel de l'Ours mit fin à cette manifesta-
tion réussie.

BUTTES
Un service d'aide familiale

(sp) Il vient de se constituer , dans no-
tre village, un service local d'aide fami-
liale dont font partie Mmes P*aul Emery
et Reynold Graber, service qui organi-
sera des conférences d'information et
qui pense pouvoir commencer son acti-
vité d'entraide au début de l'année pro-
chaine.

Cinéma t\ la montagne
(sp) La commission scolaire a eu, ré-
cemment, l'excellente idée d'organiser, à
l'intention des élèves de la montagne et
de leurs parents, une séance de cinéma
avec l'appareil mis à la disposition du
corps enseignant. Introduite par le pas-
teur Rollier , la séance fut consacrée à la
projection de deux films sur l'industrie
laitière et d'un film , commenté par M. A.
Zurbuchen , président de la commission
scolaire, sur les chemins de fer au ser-
vice de l'agriculture.

NOIRAIGUE
f Jean Braghini

(c) On a rendu dimanche les derniers
honneurs à M. Jean Braghini, enlevé
brusquement par la maladie. Le défunt
s'était occupé avec beaucoup d'intérêt du
mouvement coopératif et présidait le
comité de la Société coopérative de con-
sommation dont il faisait partie depuis
plus de vingt ans. Sur sa tombe, un dé-
légué fit l'éloge de son activité dans ce
domaine.

Une conférence
intéressante

(c) Sous les auspices du parti radical, M,
Jean-Pierre Joly. industriel , à Travers , a
donné vendredi ' dans son village natal
une conférence fort intéressante sur le
voyage qu'il fit en Egypte.

Cet aperçu qui témoignait d'un esprit
aigu d'observation était illustré de vues
originales II fut suivi avec beaucoup da
plaisir par un public enchanté de faire en
pensée ce beau voyage.

Une manifestation réussie
(c) La représentation du film « te poi-
son » donnée sous les auspices des pasteurs
du Vallon a obtenu un plein succès. Un
public nombreux se pressait dans la gran-
de salle de la Croix-Blanche et suivit aveo
beaucoup d'intérêt les péripéties émou,
vantes du film.

En termes sobres, le pasteur Duruptj
dégagea le sens de' cette oeuvre qui fit
une profonde Impression.

LES VERRIÈRES
Distinction

(c) Jeudi soir, à l'hôtel de la Poste de
Pontarlier, M. Le Carbont, sous-préfet, a.
remis k M. L.-F. Lambelet, la croix d'of-
ficier du mérite agricole au nom du gou-
vernement de la République française.
Dans son discours, M. Le Carbont a rap-
pelé les motifs de cette distinction :
l'activité de M. Lambelet à la tête de
l'Association des exploitants forestiers
du Haut-Doubs, la part active qu'il prit
à l'organisation de la Semaine forestière
de 1949 et le rôle qu'il joua comme ex-
pert en dverses négociations internatio-
nales.

FLEURIER
Budget scolaire

(c) Dans sa dernière séance, la commis-
sion scolaire a approuvé le budget pour
1951 qui se présente , en résumé, de la
manière suivante :

Ecole secondaire et gymnase pédago-
gique : recettes, 66,832 fr. ; dépenses,
127,042 fr. 20.

Ecole primaire : recettes, 38,287 fr. }
dépenses, 136,103 fr. 20.

Ecole ménagère : recettes, 7400 fr. s
dépenses, 13,396 fr. 75.

Pour les trois sections, le montant à
la charge de la caisse communale est de
164,023 fr. 15.

Au cours de la même séance, l'auto-
rité scolaire a nommé une commission
de sept membres en vue d'étudier l'en-
semble de la question des bâtiments
scolaires.

Concert de l'« Espérance »
(c) Samedi soir, k la salle Fleurisia, l'har-
monie l'« .Espérance » a donné son premier
concert annuel, avant lequel le président
de la société, M. Ulysse Bornand, souhaita
une cordiale bienvenue à l'auditoire.

La partie musicale, dirigée par M. Albert
Pornara, comprenait deux marches, enle-
vées avec brio et trois œuvres importan-
tes, « Le lac des fées ». ouverture tirée do
l'opéra d'Aubert, un© fantaisie sur l'opêim
« Maritana » de Walloce aivec solo de pie»
ton de M. A. Lebet et une grande fantai»
sle sur l'opéra « Boccaclo » de Suppé -m
fougle soliste M. P. Trlfoni — qui fut exé»
culée d'une façon particulièrement heur
reuse.

On vit ensuite une comédie d"H. Breu«
leux. « Justice », en deux actes. Les ac-
teurs, comme les musiciens, ont fait pas-
ser d'agréables instants au public.

RÉGIONS DES LACS |
PAYERNE

Séance impor tante
au Conseil communal

(o) Sous la présidence de M. .Bug. Addor,
président, le Conseil communal s'est réuni
Jeudi 28 novembre.

Après lecture du procès verbal de la der-
nière séance, le président passe à l'ordre
du jour.

Construction d'un bâtiment scolaire. —
Une commission de cinq membres était
chargée d'étudier le projet et de faire
rapport k cette séance sur l'octroi d'un
créait d© 185,000 fr. pour la construction
dHiee école aux Bames, ancien emplace-
ment Nestlé. Le rapporteur Informe que
la commission reconnaît la nécessité d'ou-
vrir de nouvelles classes d'école, mais que
par 3 voix contre 2 la commission refuse
le crédit demandé et prie la municipalité
d'établir un autre projet pour l'ouverture
de salles d'école. Mais le conseil ne se
rallie pas à la décision de la commission
et il reconnaît que la construction d'une
école est urgente pour le bien de la com-
mune de Payerne : le maximum des en-
fants dans une classe ne doit pas dépas-
ser 30 élèves et ll y e n a d e40à50 actuel-
lement.

Le syndic et les municipaux préconisent
la construction, le financement sera éta-
bli par vole d'emprunt dont le conseil aura
à se prononcer dans une prochaine séance.
Le préavis municipal est adopté par 88
voix.

Octroi d'un crédit pour la réfection de
la pinte communale. — Un crédit de 44,000
francs était demandé par la municipalité
pour rénover la pinte communale dont
aucune amélioration n'avait été faite de-
puis 1928, année du tir cantonal , mois la
commission ne peut accepter cette forte
dépense maintenant et propose la reprise
de cette demande de crédit après l'exa-
men des comptes en 1950. La municipalité
et le conseil sont d'accord à l'unanimité.
Toutefois des améliorations urgentes se-
ront faites sans tarder.

Canalisation d'eau. — Le conseil accorde
un crédit de 12.000 fr . pour un projet de
canalisation d'eau en Guillermaux. Ces
travaux occuperont une soixantaine de
chômeurs.

Portage du lait k domicile. — Un con-
flit existe entre plusieurs laitiers de la
ville d'une part et Mme Bapst-Morgsnegg,
laitier-primeur, d'autre part, qui demande
aussi le droit de porter le lait à domicile
comme les autres laitiers de Payerne, mais
11 y a des lois assez sévères à ce sujet et
après discussion, les conclusions adoptées
par le conseil sont les suivantes : a) la
pétition est déclarée irrecevable, la com-
mune n'étant pas compétente en cette
matière; b) la municipalité donnera un
préavis favorable au cas où une demande
serait faite par Mme Bapst pour obtenir
une autorisation ; c) tout le dossier ser»
transmis k Berne à l'instance compé-
tente,

Divers, — Pour terminer, le budget com-
munal occupe le conseil , le projet du pou-
voir exécutif prévolt un total de recettes
de 1,260,230 fr. pour un total de dépenses
de 1,407,8715 fr . soit un déficit de 147,648
francs. Une commission de cinq membres
et deux suppléants est nommée au scrutin
de liste.

Le syndic informe le conseil que les en-
treprises électriques frlbourgeoiscs procé-
deront k l'encaissement des factures de
l'électricité tous les mois, & partir du 1er
Janvier 1951, au lieu de tous les trois
mois comme Juasqu'à maintenant.

Le municipal Henri Husson annonce
l'achat de la moto-pompe pour la somme
de 9483 fr .
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ne bonne marmite.

Créer la COLONIAL Filtre 
OO

c'était compléter une série 
^̂ ^S. ' t ^

de trois bonnes choses. jal̂ X̂ CA î
C'était permettre au fumeur de filtre ^ -̂̂ çgS-̂ ^-k \
d'apprécier, lui aussi, lj k ^~JHJSS-® Vf) \
l'arôme de cette Maryland IfËk ̂ ^.*- "* '$! \
Et quel arôme ! ygÊËki M> I \

3x COLONIAL % ĵbàM O D E R N E LIÈGE FI'LTRE ^ ÎIIIÊÊM^^^

Uemxikdê u tf m ^ e mw^
¦

. . DUROMATIC
/ J' " s la marmite à vapeur la plus simple
¦T*̂ ;  ̂

Ouverture totale de la 
casserole qui

^^^f̂ ^iSĵ P"'*"11 facilite le nettoyage. Livrable en

f i ,- f̂ r^M 3 4;-' 6 10 ¦¦
^̂ **̂ S%& 60.- 67.50 92.50 fr.

Baillod ?;

Une table
à allonges

quatre chaises
les cinq pièces pour

Fr. 190.— chez

Neuchâtel

A vendre quelques
véritables

tapis d'Orient
grandes dimensions |

a, prix exceptionnelle-
ment avantageux

ELZINGRE
AUVERNIER

Tél. 6 2182
Choix à domicile
sans engagement

Pour personnes sourdes et dures d'oreilles t» ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ Paravox
Trois modèles ayant eu la
plus haute récompense à
l'Exposition de Cleveland (U.S.A.)

Démonstrations et vente chez

I

HUG a Cie, Musique
Neuchâtel
Dépositaire de plies pour tous appa-
reils acoustiques

c "—^

^̂ ""̂  
POUR MIEUX VOUS SERVIR ... i|

i ^̂  [j
Un magasin où tout ce qui concerne

L'ALIMENTATION
LES FRUITS ET LÉGUMES
LES PRODUITS LAITIERS

vous sont offerts aux meilleures
conditions de prix et de qualité.

l Alimentation
Qualité première

BELLEVAUX 5 ~ Tél. 5 24 59
Service à domicile

-Ŝ " ï Rft SQ.34

Qescwisiwhs Vofl
~ i . (WR Y&sJk

JfcatoUHAHdeiu : \y r^̂ '̂
ê S^̂ ^̂ ^SP^':'i^Af M ,

les excellentes \|ïH5&-''~~"
graisses comestibles SAIS pour chaque
(Am-a|j\ ménage, car...

IkMll ïlM Faire une bonne cuisine, c'est bien;

IH iM \m\ !a faire avec SAIS> c'est rnieu«l

Des recettes de culslno Intéressantes peuvent Otro
obtenues dans les magasins d'alimentation.

lu Qjue peut durer II!
l\\ un poste de TSF? ///

La durée des postes récepteurs a progressivement passé
de 2 et 3 ans à 10, 12 et 15 ans. Celle des bons postes
modernes atteint même 15-20 ans. Lors du choix d'un
appareil, il ne faut donc pas se contenter simplement
d'un examen visuel et auditif. Jusqu'ici, il était prati-
quement impossible de faire davantage. Mais les choses
ont changé : dès maintenant, en sa qualité d'instance
semi-officielle, l'Association Suisse des Electriciens
(ASE) expertise aussi les postes de TSF. Les appareils
ayant subi avec succès les épreuves très sévères aux-
quelles ils sont soumis ont le droit de porter la marque
ASE. Cette distinction est extrêmement précieuse, elle
garantit une construction soignée et un fonctionnement
irréprochable pendant de longues années. Les appareils
Sondyna sont les premiers de fabrication suisse à porter

la marque ASE.

({(\  SONDYNA -SUPRA /[( /))

/ / /  un poste au-dessus de la moyenne l l l
lll à un prix très avantageux : 8 gam- l l l
j lj mes d'ondes, 5 lampes, marque ASE, l l l
Il I I etc., et ne coûte cependant que l l l
Il II fr. 325.—. Demandez le prospectus l l l

l l l  Démonstrations dans les bons ma- l l l
ni gaslns de radio. Prospectus envoyés l l l

l l l  aussi par la fabrique Sondyna S. A., l l l

l l l  Zurich 29 - Tél. (051) 24 67 44 l l l

W çv̂ VJOt o^iE
ROW^Sovs

 ̂ JU

Concerne
vos réserves
Petits sacs de 2 kg. 250
environ, sucre de canne
pour 2 fr . 25... Boîte de
500 gr. café moulu du
Jubilé , conditionné sous
vide d'air, durée de con-
servation : plusieurs an-
nées ! Magasin Meier S.A.

Classiques
et fantaisies

BIJOUTERIE
HORLOGERIE

STAUFFER
rue Saint-Honoré 12

Neuchâtel

c ^Pour
les commissions

Sacs de toile

. ^̂ SigglP̂ 3""
Que l'article
de qualité

BIEDERMAN N
NEUCHATEL

1 '§Ê Ĥ I'



(Sa^our date à convenir, commerce

¦ d'horlogerie bijouterie 1
I optique I
,'¦ Capital nécessaire: fr. 20,000.—. I

j H Non sérieux s'abstenir. :

|-'I S'adresser par écrit au Bureau I |
! z| fiduciaire Aug. Schiitz , Fleurier. | J

Les excellentes PâtOS GafOfaiO j
en semoule spéciale \\ ;

se vendent à l'épicerie « !

D. CASIIONI
Rue des Chavannes 4 - Timbres escompte I

^ r .̂ r,% y """ S «A-*0S8

/ ^r̂ ŷz -̂ -  ̂ WtCi"\Ct\ ~ ŜSSSSŜ ŜÏ(Peifr^^ -fUR-U Scu/ic£
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NE VOUS FIEZ QU'A VOTRE PROPRE EXPÉRIENCE : C'EST SUR LA ROUTE QUE SE JUGE UNE VOITURE. DEMANDEZ UN ESSAI, SUR UN PARCOURS

DIFFICILE, AU DISTRIBUTEUR OFFICIEL DE LA MARQUE

Neuchâtel t Grand Garage Robert
La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S. A.
Le Locle : Garage des Trois-Rois S.A.

Délégué : O. GEHE1GEB, Zurich.

. _ ¦«___.  — B_ H» M ^mi mm*. j m m *.am&>itaKmEmmtmma NEUCHâTEL - Faubourg du Lac 31 - Téléphone 531 08 y

! afSMMMfl fi AlfcAflE ROREIIT DISTRIBUTEUR OFFICIEL
! ^^gM^aaSi^S^

^  ̂ ^UiBwiali%pAi mmm^tmWmf Ê& ms&mmmi A DE LA FORD MOTOR COMPAGNY (BELGIUM S. A.)
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UNE HUILE UNIQUE
pour tous les moteurs et toutes les
saisons serait une solution idéale.

L'BLBKTRION SAE 30 (SAE 10-20-
30-40) est celle qui se rapproche le

plus de cette huile idéale, car par
temps froid elle est fluide comme une
huile d'hiver (SAE 10-20) et dans le
moteur chaud, elle reste aussi vis-
queuse qu'une huile d'été (SAE 40).
Nos huiles SAE 50 (SAE 30-40.50-60);
et SAE 60 (SAE 40-50-60-70) convien-
nent pour tous les moteurs pour les-
quels une huile épaisse est prescrite
ou plus rationnelle.

E

Si les moteurs pouvaient pa rler,
ils exigeraient...

LEKTRION
Demandez-la expressément à votre garagiste

6isM 
0THMAR FEHR LUBRIFIANTS S.A., ZURICH 2

<^^y Gotthardstrasie 61 Téléphone (051) 25 70 52

Superbe choix de |

COUCOUS |

H. VUILLE
Vis-à-via
du Temple du bas

i\

i A l'ouest de Valence (à env, 800 m. d'alt.) se situe l'un des plus importants centres vinicoles S» ;
! ĝ r d'Espagne. 

On 
y trouve princi palement des vins rouges , produits d' une espèce de raisins nommée ^̂  !

JBf, „B0BAL" qui donne un vin aimable , fruité et souple. C'est dans" cette région — dont Utiel est l'une >8g i
!" Eî  ^es 

'oca ,''^s '
es P' us ^nommées — que des bodegas parfaitement installées élaborent pour vous CsB '-i

BjBfifeio '3 t,uallté IBER0 I"6 vous retrouverez chez votre épicier telle qu 'elle est produite on Espagne. â CS] Y

Pour vos j

LITERIES j
Charles Borsay j

Sablons 3 - Tél. 5 34 17

SERINGUE A PATE
Nouveauté épatante pour faire

des petits desserts Fr. 12.50

KfiàlLl©.9I.A.
NEUCHATEL

HBM
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PdfiStéd.
Pourquoi n'essayeriez-vom
pas, vous aussi , les bas Pe«
rosa ? Vous serez, étonnée

da leur qualité-

BAS NYLON SUISSE
1er choix

votre marque préférée

«PER OSA »
mailles à l'envers ultra -
f ines , exécution très soi- \
gnée. Ce bas é l é g a n t  et \
résistant existe en nuances
modernes et ne coûte que

;

750
la paire w

I XEUCHATIX

c ^SERVIETTES
d'affaires

avec deux poches
devant, depuis

Fr. 46.50

BIEDERMAN N
NEUCHATEL

V J
A VENDRE

vitrages fixes en fer à
T vitrés Portes en bols
et bols à brûler. Télé-
phoner au S 27 17, Neu-

. chfttel .

Refroidissements ! «K^̂ B \ W+ 
}

Contre l'enrouement, la toux, voire le rhume, sucez

régulièrement quelques pastilles de Formitrol : For- j§

tnitrol prévient les refroidissements.

Depuis 44Jbivers, le Formitrol, d'un goût agréable, est

le prophylactique éprouvé de millions de personnes.

Sucez aujourd'h ui du Formitrol pour échapper au re-

froidissement de demain.

ZEles-voun en péril de contagion? Uaet do nP^^VSfkffWf^^S \̂ÏK
par précaution ! 3k *^^̂ S& & 

^̂ Ŝ

Pharmacie» et droguerie» {WANDERJ Tube de30 ja8 tiUeaaîr.I.SS

Avec... HERMÈS I
Solld», douce et rapide

on écrit...
comme on respire !
Un modèle pour vous
« Baby » Fr. 225.-
« Media » Fr. 350.-
«x 2000 » Fr. 450.-

Le cadeau utile

AGENCE HERMÈS
Neuchâtel

Al BOSS Tél. 5 25 05
Faubourg du Lao 11 ||

c >*A vendre un beau

PIANO
cordes crol.sées, cadre
en fer , belle sonorité.
Prix : Fr. 750.—. De-
mander l'adresse du
No 679 au bureau de

B la Feuille d'avis.V Jc ^Accordéon chroma-
tique, gramophone
portatif «Paillard»
k vendre, prix avanta-
geux. — Demander
l'adresse du No 672 au
bureau de la Feuille
d'avis. .

V. —/

BUREAUX MINISTRES
290 -très grand choix, depuis Fr. mmM *

chez j

^̂ ^N t U C H AT E l V^̂ ^

Un petit
acompte suffit
pour réserver

le cadeau
de Noël

(/ § A tty ZSÉkmmm^mmvBkSk

AUTOS
en vente, « Citroen J> ,
« Chevrolet ». « Peugeot »,
« Ford », « Sunca », « Re-
nault », « V. W. ».
Autos - Motos, Peseux

Tél. 8 16 85 X̂&mWj_ m.MS mkxl̂ky P--^sIv J^Sê&I

mWt Ŝ MgW \$œ! &̂

s'Bir
En vente dans les épiceries

A VENDRE
pour cause de cessation d'exploitation : une ban-
que de magasin aveo vingt-sept tiroirs, une vitrine,
une machine k polir « Arkadla », un laminoir pour
cuir , une machine à coudre pour cordonnier, une
presse pour collage, des formes pour la réparation,
divers outils, des rayons, etc., chez C. Almone,
Trésor 2.

En outre, Je prie toutes les personnes ayant encore
des chaussures en dépôt de les retirer Jusqu'au
9 décembre ; passé ce délai , J'en disposerai.

A la rue Pourtalès 2 : un char à deux roues avec
pont démontable, une machine k coudre de mé-

I nage, une grande couleuse. i

Deux véritables
tapis de Perse
à l'état de neuf. Hé-
rlz , 230 x 310 cm.,
675 fr. Titbrls fine-
ment noué, 230 x
330 cm., 850 fr . à
vendre tout de suite,
s e u l e m e n t  contre
paiement comptant.
Prière d'écrle d'ur-
gence sous chiffres
Z 6724 Y à Publicitas,
Neuchâtel.

FUMIER
de porc, bien condition-
né, a vendre k prix avan-
tageux. F. Imhof , Mont-
mollin, tél. 812 52.

A vtâuuie
patins vissés

avec chaussures, pour
dame, No 87, état de
neuf , 30 fr., ainsi que
deux paires de patins or-
dinaires, pour garçon,
No9 26, 28, k 3 fr . la
paire. Francis Vullleu-
mier , Vieux-Ch&tel 9. Té-
léphone 5 11 63.

Couvre-lits toutes
teintes pour «ES

depuis Fr. 98.—
Choix grandiose chez

MM

Tous les lundis
et mardis

BOUDIN
FRAIS

BOUCHERIE -
CHARCUTERIE

R. MARGOT



Mme Leuba fait des raviolis Roco
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Elle peut ainsi profiter
pleinement de sa leçon

raviolis Roco sont vite
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En vente en boîtes de % kg, de 1 kg et de 2 kg. Avec bons Juwo.
¦ 
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^Osfe .̂a Â^HHHBiBBWaHHaHBBfl*

¦si . . V :

I 

Chanteurs ! Chanteuses ! pfij
Instrumentistes ! Comiques ! ' jjj àgjj

Inscrivez-vous, tentez votre' chance aux BÇj

TRÉTEAUX D'AMATEURS |
du 2 décembre H i

I

avec les as de Radia-Lausanne ar 'j
Andrée Walser - Marcel Crot s j

Loulou Schmld j Sf]
Le public sera Juge [l| j

Les lauréats seront récompensés l«â j
Inscriptions: Jeanneret , Musique, Seyon 28 Ri

Délai : 30 novembre ĵ 4

AULA DE L 'UNIVERSI TÉ
Jeudi 30 novembre 1950, à 20 h. 15

AUDITIONS D'ÉLÈVES
des degrés supérieurs de ¦

Robert KUBLER
professeur de chant :

et

Roger SOMMER
, professeur de piano

ENTRÉE LIBRE

-^^^^^^^^^^^^ —̂ ŝff àéf ècoopéf i3Én€d& 
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂Consomm&ûon,

& Miel du pays 4j Filets de dorsch surgelés & Kirc h pur vieux

S

I >JV 
garanti pur 

>̂ 0 «Frionor, £3 10 fr. 20 le litre
~) 7 fr. 50 le kg. ^rfent 

C  ̂
.'j fr; 4Q le carton de 453  ̂

 ̂
2 fr< 25 le flacon 2 dL

_^ 3 fr. 80 le bocal de 500 gr. ^Jf ristourne à déduire *fc  ̂
(verre à rendre)

J * **-, *>£$'¦£!'¦¦ i<̂ S&J4_mi) ÏÏ »<*
î ; ^y Ristourne à déduire ^^7 au magasin Sablons 40 ^^/ Ristourne à déduire
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îï Fonde en lira» administratives
kM.i.J............»Ha.aHa«....HMM?

La situation dans les camps de réfugiés
reste tragique... .„

' 
¦ .1 a. ¦¦¦ ¦ 

. .-'I ';

35 enfants réfugiés
¦ - ¦

seront accueillis les
¦ • - - - ¦

1er et 14 décembre
si des familles de notre canton

s'offrent à les accueillir
pour trois mois

Renseignements et inscriptions : a '

Croix-Rouge suisse,
service « Secours aux enfants»

17, rue de l'Hôp ital , Neuchâtel - Tél . 5 42 10

Grâce à son gros format , la cigarette

combustion normale M\ l^B -y .. . -> ^"¦ï- .^Vl. V; ^

wle : £ l 5J§ * 
,Wm\ ŴlÊÊk " l r̂ J m̂mU**^*

combustion lente jK  ̂ ï ' «k ¦¦̂ P_~~~i.Bt,i ': '"*;f?fe

Manufacture de cigarettes S. A. - Cortaillod

i « i . ¦

tt§R jgf âx ÊStkffi ¦H|B Ba iffi ttft tSw4 8̂fch ^^8 îS tf fla wn
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/>o;vr /i? travail et les loisirs! .̂ P
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Avez-vous des meubles à recouvrir ou
à transformer, un pouf à garnir , une
paire de rideaux à installer, un jeté

de divan à faire ?
Alors n'hésitez pas et adressez-vous

sans tarder à j

tapissier-décorateur , qui vous donnera
certainement entière satisfaction

BRSVARDS la Tél. 5 48 91

I 

TRAVAUX DE PLATRERIE-
PEINTURE :

f /̂
—A DE QUALITÉ

I\mmn**Btam»imBaMmtaB^mm*K*̂ ÊistÊÊm&mm^B

Un succès à PARIS... Un succès à GENÈVE...
Un succès pour NEUCHATEL

a.

Vos places aux cinémas Apollo , Palace, Rex , Studio, Théâtre
et aux sports, en réservant toujours vos achats auprès des

commerçants distributeurs de

PRIMES

C I N É  É̂ |M̂  S P O R T

¦

Pour 1 fr . 50 d'achat , vous bénéficierez d'une prime. Trente
de ces primes sont acceptées pour la valeur d'un franc aux
caisses de toutes les salles de cinéma ci-dessus, ainsi que
par tous les établissements de la Suisse romande faisant partie

du circuit Ciné-Sport

Siège social pour la Suisse : Genève , (CINÉ-SPORT^' - §M. ;
Tél . 4 80 51
82, rue du Rhône

Avis de tir
<

Le Commandant des t irs  porte à la connaissance
des pêcheurs el riverains du lac de Neuchâtel , que
des tirs et lancements de bombes depuis avion s ont
lieu toute l'année , du lundi au samedi à proximité
de la rive , près de Forel.

! «î S lundi et jeudi , les tirs ne commencen*
qu'à 12 heures

du 16 novembre au 15 janvier
Zones dangereuses : de 11 h 15 heures.
Petite zone (Zone rouge sur les affiches des ports) : de 9 heures à

11 heures.
Grande zone (Zone hachurée *sur les affiches des ports).
Interdictions : Il est interdit  de rester ou de pénétrer dans la zone

dangereuse ainsi que d'e ramasser ou de s'approprier des bombes non
éclatées ou des éclats de projectiles.

Renseignements : Dec avis de tirs sont affichés dans les ports de :
Auvernier, Cortaillod, Chez-le-Bart, Estavayer , Chevroux et. Portal-
ban.

Des renseignements sur le programme détaillé des tirs peuvent être
obtenus à la caserne d'aviation de Payerne (Tél . 037 6 24 41) et au
Bureau de la Société de navigation , place du Port, Neuchâtel (Tél. 038
5 40 12 et 5 40 13).

¦

Exposition A. LADINE
TAPIS SMYRNE, NOUÉS MAIN

Rue de l'Hôpital 11 - Neuchâtel - Téléphone 51585

Malgré le succès très vif remporté dès les premières heures
par cette exposition, il ne sera pas possible d'en prolonger

la durée au-delà du
mardi soir 28 novembre, à 21 heures

=  ̂ Hâtez-vous donc de la visiter !

A vendre à prix avan-
tageux Un,

potager combiné
gaz et bois

quatre feux et four à
gaz, deaix plaques chauf-
fantes et bouilloire à
bols. S'adresser : G. CJo-
ctaind, Ohâtelard 13, Pe-
seux, tél. 8 16 63.

A vendre trois

pneus
« Firestone »

600 x 15. usagés. 5 fr.
pièce, ainsi qu'un

porte-skis
& eaingles pour voiture
quatre portes. .Demander
l'adresse du No 676 au
bureau d© la Feuille
d'avis.

Fourneaux
en catelles

prix avintageux, au ma-
gasin « Le Rêve »,' rue du
Bassin 6

BOILER
100 litres marque « Ou-
mulus », état de neuf. —
Prix avantageux . Télé-
phone 5 23 95.

Cours de ski
organisé

par l'Union touristique « Les Amis de la nature »
comprenant

six leçons (trois dimanches)
avec classes de tous degrés, aura lieu à la Serment
(Tête-de-Ran). Instructeurs et moniteurs diplômés.
Prix : membre A.N. Fr. 5.— ; non-membre Fr. 10.— ;

enfants demi-prix
Renseignements et inscriptions au magasin de

sports Robert-Tissot .

USB@ seiale
adresse :
J'achète et vends tout

Marcelle Rémy
Passage du Neubourg sous
la voûte Tél. 5 12 43

p t̂es aborder
v°tre pïano

par

Fr. SCHMIDT
vlailU -fer 1H. tel 5 58 97

Hôtel de VllZe. la Bré-
vine , cherche pour le 1er
janvier un bon

ORCHESTRE
CHAMPÊTRE
de trois ou quatre musi-
ciens. Tél. 3 51 05.

' ¦ Pour vos
réparations

ACHAT . ECHANGE

DE FRIGOS
adressez-vous
au spécialiste

R. Fatton
Cortaillod

l Tél. 6 44 24 J

J'outre
5%

à qui me prêterait la som-
me de 3O0O fr . contre ga-
ranties. — Remboursable
200 fr . par mois. Adres^
rer offres écrites à F. A.
671 au bureau de la
Feuille d'avis .

OCCASIONS
en toug genres

M. MALHERBE
Achat . V entas . Echange

Ecluse 12 - Tel ô 25 39
a côté do la nostj

Montres-R éveils
et pendules de qualité
k prix avantageux

Temple-Neuf 11
. 1er étage

Je prendrais en pen-
sion une
/  VACHE
pour son lait (écurie In-
demne de tuberculose).
A la même ado-esse à ven-
dre deux Jeunes

chiens
appenzellois. Jean Oppli-
ger , les Vieux-Prés . Té-
léphone 7 11 74.

.Pour vos

MEUBLES A RECOUVRIR
Charles Borsay

Sablons 3 - Tél. 5 .S4 17

WESA - Lilliput
le plus petit chemin de
fer électrique du monde

Choix complet chez

LEÇONS
Français
Anglais

Téléphone 5 20 77
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CERNIER
A l'exposition «l'aviculture

et de cuniculture
Nous avons parlé hier de cette expo-

sition qui connut un grand succès et
dont voici le palmarès :

Lapins. — Bélier français, Louis-Phi-
lippe Jeanrenaud , Cernier ; Tacheté
suisse, Antoine Gilardini , Cernier ; Ar-
genté de Champagne , Charles Meyer,
Cernier ; Bleu de Vienne, Paul Savary,
Cernier ; Fauve de Bourgogne, Rodol-
phe Berger , la Chaux-de-Fonds ; Castor-
Rex, Frédéric Perret , Monruz ; Rex bleu,
Benjamin Calmelet, Neuchâtel ; Blanc
de Hotot , André Duvoisin , Colombier ;
Lièvre , Ernest Vuille, la Chaux-de-
Fonds ; Angora, Ernest Eymann, la
Chaux-de-Fonds ; Chinchilla , Ariste Ser-
met, Cernier ; Argenté brun, Ariste Ser-
met , Cernier ; Argenté gris, Fritz Luthi ,
]a Chaux-de-Fonds ; Argenté crème, Ro-
ger Beausire, la Chaux-de-Fonds ; Ar-
genté Havanne, Fritz Gertsch, la Chaux-
de-Fonds ; Noir et feu, Hermann Wen-
ger, Cortaillod ; Alaska , Charles Perro-
tet, Boudry ; Tacheté anglais , Otto Bol-
liger, la Chaux-de-Fonds ; Havanne, Jac-
ques Gutknecht, Colombier ; Hermclin,
Alphonse Sermet, Fontaines.

Volailles. —¦ Leghorn blanche, Wal-
ther Charpie, le Locle ; Braekel argen-
tée, Ariste Sermet, Cernier ; Rhode-
Island, Albert Flùckiger, Bôle.

Pigeons. — Cravaté chinois, Otto Bol-
liger, la Chaux-de-Fonds ; Lucernois à
col cuivré, Otto Bolliger, la Chaux-de-
Fonds ; Voyageur d'exposition, E. Ey-
mann , la Chaux-de-Fonds ; Haut-volant
viennois, E. Eymann, la Chaux-de-
Fonds ; Culbutant, R. Grobety, la
Chaux-de-Fonds.

VAL-DE-TRAVERS

Décrue des rivières
(c) Le froid et la neige tombée diman-
che soir ont provoqué la décrue des ri-
vières, si bien que le R.V.T. a pu re-
prendre, lundi, son service normal avec
les automotrices électriques sur l'ensem-
ble du réseau. ,

FLEURIER
.Explosion due au gaz

(c) A la fin de la semaine dernière, re-
cherchant la cause d'émanations gazeu-
ses, M. P. Simon-Vermot, négociant, et
un chef monteur des services indus-
triels, approchèrent une bougie d'un ga-
landage qui masquait des conduites
d'eau et de gaz.

Une explosion se produisit, qui dé-
truisit une partie du galandage, mais,
fort heureusement, ne blessa personne.

SAINT-SULPICE
Petit asinistre

(sp) Par suite d'une défectuosité d'un
fourneau, divers objets, entreposés près
de celui-ci, ont pris feu chez Mlle Nelly
Courvoisier, au quartier du Pillial. Les
locataires de l'immeuble parvinrent ra-
pidement à éteindre le feu.

il BÉGIORIS DES IflCS

YVERDON
Une disparition

. Une jeune fille âgée de 1G ans, dont
les paren te habiten t Yverdon, a dis-
paru depuis jeudi. Jusqu'à maintenant,
on est sans nouvelles de la fugitive.
Les recherches se poursuivent active-
ment,

MORAT
Ee feu dans un cinéma

Dimanche après-midi, le feu s'est
déclaré dans la cabine de l'opérateur
du cinéma Moderne, à Morat. Lo film
projeté prit subitement feu. Des ex-
tincteurs furent utilisée et le sinistre
put être circonscrit. Les nombreux
spectateurs sont sortis en hâte, mais
sans panique. Les dégâts à l'appareil
de projection et à la cabine sont assez
importants.

VIGIMOBLE
MONTALCHEZ

Après l'incendie de samedi
Des secours pour les sinistrés

(c) Samedi déjà, des gens charitables
ont décidé de secourir la famille Gaille
qui a tout perdu co qu'elle possédait
dans l'incendie de sa ferme. C'est
ainsi qu'à Fresens il fut fait une col-
lecte en faveur de Mille Gaille. Cotte
collecte a réuni une somme d'à P£>u
près 500 fr.

Lundi, à Mointaalcheaz, on a récolté
du fourrage et des meubles.

On apprend d'autre part qu'il sera
ouvert uno soauscription publique dans
toute la Béroche.
Un beau geste du Conseil de paroisse

de Provence
(c) L'incendie qui a détruit samedi,
à l'aube, deux maisons aux Prises do
Montalchez, et qui a si douloureuse-
ment frappé le fermier do l'une d'elles,
a suscité, dans toute la région, un sen-
timent de commisération .

Le Conseil do paroisse vient do rap-
peler que la solidarité ne saurait être
un vain moiz, mais qu'elle doit s'expri-
mer de façon tangible.

Nul doute que cet appel ne fera que
confirmer un sentiment généralement
ressenti, et qu 'on aura bientôt — plu-
tôt que la main sur le cœur — le cœur
sur la main.

E'anniversaire de la doyenne
(c) Dimanche, notre doyenne , Mme
Fanny Porret , est entrée dans sa 87me
année. Mme Porret jouit encore d'une
excellente santé.

AUVERNIER
Collision entre un vélo

et une auto
Samedi, à 15 h. 30, un cycliste de Cof-

frane qui descendait de la gare au vil-
lage est venu se jeter contre une voiture
conduite par une automobiliste de Neu-
châtel qui roulait en direction de Co-
lombier.

L'accident s'est produit k la bifur-
cation située près du cimetière. La voi-
ture a eu l'avant enfoncé et un phare
cassé. La roue avant , la fourche et le
guidon du vélo sont hors d'usage.

BOUDRY
Assemblée

des chefs éclaireurs
(c) L'assemblée cantonale des chefs
éclaireurs s'est tenue dimanche à Bou-
dry. Nous reviendrons sur cette impor-
tante manifestation.

COLOMBIER
Conseil général

(c) Le Conseil général a tenu vendredi
soir, sous la présidence de M. E. Depallens,
une laborieuse séance.

En ouvrant la séance, le président char-
ge le directeur des Services industriels de
faire l'éloge de M. Ernest Meyer, membre
d,e la commission des Services industriels,
décédé au cours de l'été ; puis .l'assemblée
se lève' enr mémoire-de ce citoyen dévoué."
M. André Borel, Ingénieur, est alors nom-
mé membre de la dite commission.

Demandes de crédit. — Les C.F.F. ont
entrepris la transformation complète du
bâtiment-voyageurs ; ils proposent main-
tenant la démolition du bâtiment des
W.-C. et son remplacement par un bâti-
ment de service neuf k l*usage de W.-C,
buanderie, soute à charbon , lamplsterie,
etc., qui serait érigé à proximité du pas-
sage sous-voie pour piétons, conduisant
au quai d'embarquement et à Bôle. Le
passags entre le bâtiment principal et le
nouvel édloule serait protégé par une mar-
quise. Mais les C.F.F. n'entreprendront
ces travaux qu'avec une participation de
la commune de 10,000 fr . Après une lon-
gue discussion et une demande de renvoi
à une séance ultérieure par la majorité
diu groupe libéral, le crédit est accordé,
mais sans beaucoup d'enthousiasme.

Rappelons que la commune de Bôle, sol-
licitée pour participer & cette dépense, a
refusé. Si les travaux envisagés constituent
une amélioration , uno lacune subsiste : le
quai réservé aux voyageurs ne sera pas
protégé.

Au printemps dernier, un crédit de
11,000 fi . avait été accordé pour améliora-
tions aux abattoirs . Cette somme s'étant
révélée insuffisante un crédit complémen-
taire, de 4000 fr. est sollicité, qui es't accor-
dé sans discussion.

L'échelle actuelle, datant du début du
siècle, ne présente plus toute la sécurité
souhaitable. La commission du feu deman-
de le remplacement de l'échelle métalli-
que moderne d'une longueur de 20 mètres.
L> coût die l'engin est de 11,000 fr. dont
le 40% à la charge du Fonds cantonal des
sapeurs-pompiers. C'est donc un crédit
de 6600 fr . qui est accordé au Conseil
communal.

L'exécutif propose, conformément aux
clauses du contrat , la conversion du solde
de l'emprunt 3,4% de 1038 soit 100,000 fr.
L'opération se ferait aux conditions sui-
vantes : remboursement en huit annuités
d? 15,000 fr. chacune, taux do l'Intérêt
3%, cours 101%. Le bénéfice de l'opération
est' de 3O0O fr. environ. Le Conseil général
se prononce en faveur de la Caisse natio-
nale suisse d'assurance en cas d'accidents,
contre un établissement neuchâtelois qui
avait fait uns offris tardive.

Divers, — , Ce . chapitre ouvre la porte à
un flot d'interpellations. C'est tout d'a-
bord le service de distribution et la quali-
té du gaz qui subirent les assauts de la
critique ; les explications et assurances du
directeur des Servtes industriels ramenè-
rent à leur juste proportion les incidents
qui se sont produits au cours de l'autom-
ne. Puis, tour à tour, l'état des routes, les
questions d© circulation et de signalisa-
tions routières eurent les honneurs de la
rampe.

Enfin , sur la proposition d'un de ses
membres, le Conseil général décide de fixer
k lf l  heures an lieu de 20 heures l'ouver-
ture de la dernière réunion de l'année,
cela permettra aux m-amtores des différents
groupes politiques de se réunir et de fra-
terniser après la séance.

JURA BERNOIS |

SAIGNELÉGIER
Les élections communales
Trois cent nonante-neuf électeurs sur

420 inscrits, soit le 95 %, se sont ren-
dus, samedi et dimanche, aux urnes
pour y élire les autorités communales.

Aucun changement n'intervient au
Conseil communal qui demeure com-
posé de quatre libéraux (radicaux),
trois conservateurs catholiques et un
représentant du parti ouvrier indépen-
dant.

M. A. Taillard , libéral, a été réélu
maire par 254 voix.

f  Fromage « Armailli »
l Donne délicieuse fondue.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T
IIJ S E K O  CH

Fortement attaqué aux Etats-Unis,
dans les pays alliés et même en Alle-
magne, le général Clay, qui avait signé
cette mesure de clémence, défendit son
point de vue. Selon lui, aucune preuve
irréfutable ne saurait être produite con-
tre c la chienne de Buchenwald », du
moins en ce qui concernait les atrocités
perpétrées contre des ressortissants al-
liés jusqu'au moment de sa propre ar-
restation.

Le général ordonna une nouvelle en-
quête pour étudier le comportement
d'Usé Koch à partir de 1943 jusqu'à la
fin de la guerre et il autorisa simulta-
nément, des juristes allemands à pren-
dre, de leur côté, connaissance de tous
les dossiers amassés par ses services,
tant en Europe qu'aux Etats-Unis.

Il semble que la nouvelle enquête
américaine ait abouti à une impasse,
alors que les recherches faites par les
procureurs allemands révélèrent la cul-
pabilité de la sadique Use Koch. En oc-
tobre 1949, quatre ans après son arres-
tation, la détenue fut relâchée de la pri-
son de Landsberg, en Bavière, et pré-
sentée à la presse internationale qui la
mitrailla de questions et la photogra-
phia sur toutes ses faces.

Grasse, le visage buriné de sillons
profonds , ses cheveux roux coiffés d'une
toqu e de velours vert, elle n'avait rien
perdu de sa morgue et de son insolence.
Elle refusa de donner quelque éclaircis-
sement que ce soit sur la naissance de
son bâtard , affirma avoir été calomniée
et déclara avoir écrit en prison des mé-
moires qui confondraient à la fois Amé-
ricains et Allemands.

Sa liberté ne dura qu'une vingtaine
de minutes. Déjà la police allemande se
saisissait d'elle et l'emmenait à quelque
25 kilomètres de là, à la prison alle-

mande d'Aichach , où elle resta enfer-
mée pendant un an.

Aujourd'hui, les tribunaux allemands
ont terminé l'instruction de son procès.
Elle est accusée d'avoir fait bâtonner et
d'avoir causé la mort à la suite de ces
mauvais traitements de nombre d'Alle-
mands captifs et de ressortissants de
l'Axe. Elle est accusée enfin d'avoir
fait fusiller vingt-quatre prisonniers et
d'avoir fait mettre à mort les détenus
tatoués.

«la chienne de Buchenwald »
comparaît devant un tribunal

allemand à Âugsbourg
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )
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LA \1E N A T I O N A L E
AU PROCÈS DES FORTIFICATIONS

Trois accusés civils et quatre coïnculp és militaires
sur la sellette

BERNE, 27. — Le tribunal de divi-
sion 3 B a passé, hier matin, à l'accu-
sation concernant un nouveau groupe
d'ouvrages. U s'agit de quatre fortins
de qualité médiocre qui accusent une
insuffisance de ciment do 90 à 102
tonnes, autrement dit de 12 à 13 %.
D'autre part, les casemates n'ont pas
de blindage. Mais, les constructeurs se
sont fait payer deux foie, co qui repré-
sente un dommage de 15,000 fr . poiir la
Confédération.

Les accusés son t : B. Seliilde, Pezzola
junior, entrepreneur à Bienne, et F.
Leuenberger, chef de chantier chez
Pezzola .

On entend tout d'abord les coïnculpés ,
représentant la haute direction militaire.

Dans ces cas, une insuffisance de sur-
veillance , de contrôle et des inscriptions
leur est reprochée.

Le colonel von Gunten
avait trop de travail...

Le colonel von Gunten déclare, entre
autres choses, que, lorsqu'il était chef
du génie, il se trouvait surchargé de
travail. U s'est principalement entre-
tenu ayee les entrepreneurs et leurs re-
présentants des questions ayant trait à
l'achat des matériaux et aux crédits. Il
avati l'impression que l'exécution des
ouvrages avait été confiée à des gens
capables. On lui avait déclaré que le
chef de chantier local Leuenberger était
capable.

I>e premier-lieutenant
Daucher ne savait pas

l'allemand...
Le premier-lieutenant Daucher dit no-

tamment qu'il ne lui est jamais venu à
l'idée d'ordonner des expertises concer-
nant le dosage du ciment. De plus, il
n'était pas de sa compétence de prendçe
des décisions quant à l'utilisation du
matériel « ersatz ». Etant donné qu'il
avait très peu de connaissances en alle-
mand et que le chef de chantier Leuen-
berger n'en possédait pas davantage en
français , il était difficile de se compren-
dre et des malentendus ont pu en ré-
sulter. Cette circonstance atténuante se
rapporte principalement aux reproches
concernant l'insuffisance d'instructions.

Ses plans ont été brûlés...
Les plans de construction se trouvant

aux mains des entrepreneurs et qui fu-
rent utilisés pour l'exécution des ouvra-
ges révélaient un dosage de ciment in-
suffisant. Les ouvrages une fois cons-
truits, ces plans ont été rendus par les
entrepreneurs, puis retirés de la circu-
lation et brûlés par le bureau de cons-
truction. (Sur les autres plans existant
encore, il manque toutefois les annota-
tions concernant le dosage de ciment
prescrit pour la fabriciition d'un béton
de grande résistance.)

Le colonel Fein fait remarquer qu'il
n'a pas fait procéder à des expertises
vsss/jrj V / M Vjr/A Wyw

du matériel additionnel , mais qu'il en
avait eu l'intention et qu'il a, de ce fait ,
entrepris des examens visuels. Leuen-
berger lui a donné l'impression de con-
naître son affaire. Il a, en outre, donné
l'ordre à son bureau de construction de
faire le nécessaire pour tout ce qui tou-
chait l'exécution des changements dans
les plans de construction. Le chef de
chantier Leuenberger confirme d'ail-
leurs qu'il avait eu connaissance des
modifications intervenues dans le do-
sage du ciment.

Le lieutenant Pedrini
à la barre

Le lieutenant Pedrini , ingénieur, était
chef du bureau de construction de la
2me division , lors de la dernière étape
de construction. Il est accusé notam-
ment de ne pas avoir ordonné des ex-
pertises de la résistance du béton ; l'in-
culpé nie toutefois avoir eu connais-
sance des prescriptions s'y rapportant.

Il conteste ne pas s'être occupé de la
consommation du ciment, lors de la re-
prise des ouvrages et de l'établissement .
des comptes. L'emploi du ciment a été
mesuré en commun avec le chef de
chantier Leuenberger. Il assure avoir
contrôlé les comptes finaux et les avoir
visés sans avoir eu connaissance du
manque important de ciment.

Le chef de chantier local Leuenberger
déclare qu 'il a reçu les nouvelles ins-
tructions du bureau des constructions
militaires sur le dosage du ciment et
qu 'il les a transmises à l'entrepreneur
Bezzola , puis inscrites sur le plan de
construction. Les travaux de bétonnage
faits en sa présence ont été exécutés
correctement, mais il lui était impossi-
ble d'être continuellement présent. Il ne
peut pas s'expliquer le manque de ci-ment. Le tribunal reviendra demain surcette affairé.

Un éboulement sur la route
de la Corniche vaudoise

CHEXBRES , 27. — Les pluies torren-
tielles de ces derniers jour s ont provo-
qué un gros éboulement sur la route de
la Corniche vaudoise entre Chexbres et
Epesses. Les masses de terre d'un vo-
lume de plus de 300 mètres cubes ont
glissé sur la chaussée, coupant la route.

Pression sur la Suisse
en vue du blocus

de l'Europe orientale ?
WASHINGTON, 27. — Les Etats-Unis,

la Grande-Bretagne et la France au-
raient trouvé , annonce une dépêche de
Paris, les bases d'un accord pour dimi-
nuer les livraisons de matières premiè-
res stratégiques vers les pays de l'est ;
ils chercheraient maintenant, en plus
des Etats atlantiques, à agir sur la Suis-
se , et la Suède pour.leur faire admettre
la.liste des produits , qui. ne doivent pas
être réexportés. Cette liste comporte
300 positions , des matières premières,
des produits semi ou entièrement fabri-
qués ; précédemment déjà une premiè-
re liste de 200 positions avait été élabo-
rée dont l'exportation vers les pays de
l'est devait être soit diminuée soit tota-
lement interdite.

On s'attend que les pays orientaux ré-
pondent par des mesures de rétorsion
analogues. Une certaine pénurie de quel-
ques produits de base pourrait s'ensui-
vre dans les pays occident.aux. Dès lors,
ajoute l'information de Paris dont il est
fait état ici , on conçoit que la Suisse et
la Suède hésitent à s'associer à ces me-
sures de boycott contre les p.ays de l'est,
aussi longtemps tout au moins qu 'ils
n'auraient pas la certitude de pouvoir
trouver à l'ouest les marchandises qu'ils
recevaient j usqu'ici de l'est et dont ils
pourraient être privés piir suite d'un
contre-blocus éventuel.

Une macabre découverte
à Prangins

. S'agit-il d'un crime ?
Il y a quelques jours , le jardinier

du docteur Dunand découvrait dans le
lac, en face de la propriété « La Bar-
carolle » , à Prangins, le corps d'une
femme accrochée à un tronc d'arbre par
un manteau de gabardine.

L'autopsie pratiquée à Lausanne de-
vait révéler que cette femme, Agée de
50 ans environ , avait subi des blessures
antérieures à son immersion. Elle avait
en effet des vertèbres fracturées des,
blessures à la nuque et à la tête. Elle
portait des bas , un training et un man-
teau de gabardine. Il s'agit peut-être
d'un accident, mais l'hypothèse d'un cri-
me n'est nullement exclue. Les nombreu-
ses investigations menées du côté suisse
par les divers organes de la police
n'ayant rien donné, il se pourrait qu'un
drame se soit passé sur la rive fran-
çaise et que les vagues aient poussé le
corps sur la rive vaudoise. Le corps au-
rait séjourné environ quatre jours
dans- l'eau. Les recherches continuent et
l'enquête a été étendue.

Le point de vue
du tribunal cantonal

fribourgeois
sur les affaires de Maracon

Dans son rapport annuel , le Tribunal
cantonal fait part au Grand Conseil de
ses vues sur l'attentat de la Rougève
du 8 mai et le double crime de Maracon
du 19 juin 1949.

Pour ce qui est de l'attentat de la
Rougève, du 8 mai 1949, la chambre
d'accusation lui a voué toute son atten-
tion dès le moment où elle en a eu
connaissance. Malheureusement , l'auteur
du forfait étant , au dire de la victime,
un étranger à la région , son identifica-
tion s'est heurtée à d'insurmontables
difficultés.

L'attentat de la Rougève prit un relief
insoupçonné par le double assassinat
qui eut lieu quelques semaines plus
tard, à Maracon. Dès qu'elle en eut con-
naissance, la chambre d'accusation exa-
mina si la compétence des autorités fri-
bourgeoises était mise on cause. Elle dut
se convaincre que tel n'était pas le cas.
Le crime avait été commis indiscutable-
ment sur territoire vaudois et les auto-
rités vaudoises seule avaient qualité
pour conduire l'actiop pénale. La cham-
bre s'est bornée, à la demande des au-
torités vaudoises , à prendre toutes me-
sures utiles afin de faciliter l'entraide
judiciaire intercantonale , mais sans con-
sentir à charger la juridiction fribour-
geoise de quelques responsabilités que
ce fût pour la conduite de l'enquête.

Quatre fortins de qualité médiocre
ont été payés deux fois

à leurs constructeurs...
¦ ¦ A '-y ¦'¦ i

PRAGUE, 27 (A.F.P.). — Le procès de
neuf hauts dignitaires de l'Eglise catho-
lique s'est ouvert hier devant le tribu-
nal d'Etat de Prague. Tous sont incul-
pés de haute trahison et d'espionnage.
Parmi eux se trouvent notamment Mgr
Stanislas Zela, archevêque du sacrement
et vicaire général de l'archidiocèse
d'OIomoutz (Moravie), trois abbés, des
prélats et des chanoines.

Les débats ont commencé par la lec-
ture de l'acte d'accusation qui constitue
le réquisitoire le plus serré qui ait ja-
mais été dressé en Tchécoslovaquie con-
tre le Vatican.

Mgr Zela plaide
partiellement coupable

Mgr Zela, vicaire général d'OIomoutz,
premier entendu, plaide partiellement
coupable.

Neuf hauts dignitaires
tchécoslovaques

de l'Eglise catholique
accusés de trahison

WASHINGTON, 27 (A.F.P.). — Voici
le texte d'une déclaration officiell e
•faite lundi, au nom des Etats-Unis,
par M. Dean IU.sk, secrétaire d'Etat
adjoint chargé d>eas affaires d'extrême-
Orient :

Le gouvernement des Etats-Unis ac-
cueille avec faveur la définition de la po-
litique de la France en Indochine, telle
qu'elle résulte de la déclamation de M.
Jean Letourneau, ministre d'Etat chargé
des relations avec les Etats associés, poli-
tique confirmée par le président du con-
seil français, M. René Pleven , et approu-
vée par la résolution de l'Assemblée natio-
nale française.

Les nations du monde libre seront par-
ticulièrement réconfortées de savoir que
l'indépendance des Etats associés d'Indo-
chine, dans le cadre de l'Union française,
est désormais assurée, et que les ressour-
ces militaires et économiques de la Répu-
blique française et des Etats associés d'In-
dochine seront consacrées avec une har-
diesse et une énergie renouvelées à la dé-
fense de l'Indochine contre le colonialisme
communiste.

Afin quo les armées des Etats associés
d'Indochine et do l'Union française puis-
sent accomplir leur mission et pour per-
mettre aux nouveaux Etats de l'Indochine
d'atteindre la stabilité et d'offrir à leurs
peuples uno vie meilleure, les Etats-Unis
leur apportent une assistance militaire et
économique. Le gouvernement des Etats-
Unis espère que d'autres nations libres
contribueront dans toute la mesure pos-
sible k permettre aux Etats associés et à
leurs alliés de l'Union française d'accom-
plir leur mission de liberté.

L'assistance américaine doit, selon
les milieux compétents, se traduire par
des crédits clo 300 à 400 millions de
doll ars.

il minimum 

En FRAJVCE, le prix Fémina a été
décerné à Serge Groussard pour son
livre «La femme sans passé ».

En ESPAGNE, les salaires (les do-
ckers seront augmentés de 50 % à par-
tir du 1er décembre.

En ITALIE, l'éruption de l'Etna est
toujours intense.

L'assistance militaire
et économique américaine

aux Etats associés
d'Indochine

Service d'aide familiale
Mercredi soir, à 20 h. 15, aux Valangines

CAUSERIES
de Mlle Gay et de Mme Delachaux :

Le travail d'aide familiale
à la Chaux-de-Fonds

et à Neuchâtel
VENEZ NOMBREUX

Chapelle des Terreaux
20 h. 15

« Tu es... tu seras »
par M. F. de Rougemont

Union pour le Réveil.

PRAGUE, 27 (Reuter) . — Le gouver-
nement des Etats-Unis a remis lundi
à la mission militaire tchécoslovaque
à Berlin une note qui supprime le droit
de survol de la zone américaine d'Alle-
magne pour les avions des lignes
aériennes tchécoslovaques se rendant
à Zurich ou à Rome et qui restreint le
trafic aérien tchécoslovaque réguî iei
au-dessus de la zone américaine à un
étroit corridor aérien.

Il résulte de l'initiative américaine
la suspension du trafic aérien régulier
tri-hebdomadaire entre Zurich et Pra-
gue, et du trafic bi-hebdomadairo en-
tre Prague et Rome, a.u-dessus_ de la
zone américaine. La note exige en
outre la réduction du nombre des vols
réguliers entre Prague et Londres, de
7 à G par semaine. Le trafic entre Pra-
gue et Bruxelles sera réduit do 3 vols
à 2. Lo trafic entre Prague à Amster-
dam, enfin , sera également réduit de
3 vols à 2 par semaine.

Les avions tchécoslovaques
ne pouront plus survoler

la zone américaine
d'Allemagne

Un grand match de boxe
à Paris

Hier soir, au Palais des sports , Ro-
binson a battu Jean Stock par jet de
l'éponge au deuxième round.

LES SPOSSTS

Mardi
SOTTENS et télédiffusion : 7.10, Ray-

mond Colbert vous dit bonjour . 7.15, in-
form. 7.20, concert matinaal. 11 h., de
Monte-Cenerl : Danses symphonlques,
12.15 vedettes au micro. 12.45, signal ho-
raire 12.46, inform. 12.55, un disque,
13 h ., le bonjour de Jack Rollan. 13.10,
Fredidy Martin et son orchestre. 13.30, Ar-
min ¦ Sembler, compositeur suisse. 13.45,

' Extraits de l'opéra « Blanche-Neige », de
Schuibert-Weingartner. 16.29, signal ho-
raire. 16.30, thé dansant. 17 h., trio en sol
mineur op. 15 de Smetana , par lo trio
tchèque. 17.30, récital de piano par

. Natuscla Calza. 17.50, L'horizon chiméri-
que , de Gabriel Fauré. 18 *., ballades hel-
vétiques. 18.30, cinémagazine. 18.55, le
micro dans la vie. 19.13, l'heure exacte.
19.14, le programem de la soirée. 19.15, le
miroir du temps. 19.40. le forum de Radio-
Lausanne : Régime financier transitoire
1951-1954. 20.05. Jouez avec nous. 20.30,
soirée théâtrale : Un mari idéal , d'Oscar
Wilde . 22. 30, inform. 22..Î5, Raymond Col-
bert vous dit bonsoir 1

Emissions radiophonïques

Une bonne nouvelle
pour les mères de famille
Le service d'aide familiale est en pleine

organisation à Neuchâtel et dans le can-
ton. Comment fonctionne-t-il, qui en bé-
néficie, que peuvent en attendre les fa-
milles ? Ces questions intéressent en par-
ticulier les mamans et toutes celles que le
sort de la famille préoccupe. Elles sont
conviées à une séance d'information, mer-
credi 29 novembre, à la salle de la Paroisse
des Valangines.

Mlle Gay, directrice de l'Office social de
la Chaux-de-Fonds, parlera de l'organisa-
tion et des expériences faites à la Chaux-
de-Fonds. Cet exposé sera complété pal
une brève causerie de Mme Paul Delachaux
qui a créé à Neuchâtel uin centre social
d'aides ménagères.

Edmond Defrancesco
et le quatuor Kaelin

à Neuchâtel
Mercredi 29 novembre . aura lieu à la

Salle des conférences un grand concert de
gala d'un caractère tout particulier . Tout
d'abord , E. Defrancesco, professeur de flû-
te au conservatoire de La/usanne, accom-
pagné au piano par Maggi Gayrhos-De-
francesco interprétera les plus belles pa-
ges des œuvres de Lceillet et Camus. Le
quatuor Kaelin se présente à, Neuchâtel
pour la première fols. La réputation de cet
ensemble vocal n'est plus â faire. Quant
aux .S9Ciétés,_cl.'ftçcordé9nl*ïfcjSÊ du Vignoble
neuchâtelois'.""elles' réservent* au public une
véritable surprise.

Le public sera probablement étonné d'en-
tendre de nouveaux arrangements d'œu-
vres de Verdi , Suppé, Barth , etc., joués
uniquement à l'accordéon par de Jeunes
amateurs. Tous ceux qui . viendront à la
Salle des conférences mercredi passeront
une soirée des plus agréables.
»Z»VVy»'>iV>VWtt«VVZ>WW>V^a>r*̂v»Ç«&«a5«fié*i

C&mmuniqués

PCDfi jj l hier après-midi , en v\lle, unrbllUW TROUSSEAU DE CLEFS.
Phère de le rapporter au poste de police
contre récompense.

Union Commerciale

Séances théâtrales
à 20 h. 15 AU THÉÂTRE

Beau-Rivage
Tous les soirs, DANSE
avec l'orchestre Andrin i

TIP-TOP
vous présente la chanteuse fantaisiste

YETTE IVAR
et la diseuse comique de Montmartre

PAULETTE CHARDIN
Un spectaclei à no pas manquer

«m & *#<&iMitÈY^

y . ef j u H Ù iwïthevwt !

PHOSPHATINE
&4<mneJh} im(i

B O U R S E
C O U R S  DE C L Ô T U R E

Bourse de Neuchâtel
(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 24 nov. 27 nov.
Banque nationale . . 765.— d 760.— d
Crédit fonc. neuchât. 700.— 700.—
La Neuchâteloise , as. __ . 910.— d 910.— d
Câbles élec. Cortaillod 5450.— d 5450.— d
Ed. Dubied & Cie . . 1010.— o 1010.— o.
ciment Portland . . 2050.— 2000.— d
Tramways Neuchâtel . 500.— d 500.— d
Suchard Holding S. A. 350.— d 350.— d
Etablissem. Perrenoud 500.— d 500.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât . 2'A 1932 103.— d 103.50
Etat Neuchât. 3'4 1938 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 3'A 1942 105.— 104.75 d
Ville Neuchât. 3,4 1937 102.— d 102.— d
Ville Neuchât. 3% 1941 loi.— d 101.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.50 d 102.50
Tram Neuch. 3ft 1946 101.50 d 101.50 d
Klaus 394% . . 1931 101.— d 101.— d
Suchard 3% . . 1950 loi.— d 101.— d
Taux d'escompte Banque nationale 1 V> %

Bourse de Zurich
OBLIGATIONS 24 nov. 27 nov.

3% C.F.F. dlff. 1903 103.25%d 103.35%
3% C.F.F. 1938 102.30% 102.—%
3'*,% Emp. féd. 1941 101.50% 101.50%d
3'/,% Emp. féd. 1946 104.80% 104.50%

ACTIONS
Union banques suisses 899.— 896.— d
Crédit suisse . . . .  798.— 793 —
Société banque suisse 786.— 782.— d
Motor-Colombus S.A. 500.—¦ 497.—
Aluminium Neuhausen 2118.— 2110.—
Nestlé 1485.— 1488.—
Sulzer 1825.— 1810.—
Sodeo 44.50 42.—
Koyal Dutch . . . .  228.— 225.—

Cours communiqués par la
Banque cantonale neuchâteloise

Billets de banque étrangers
Cours du 27 novembre 1950

Acheteur Vendeur
Francs français . . . 1.12.4 1.15,4
Dollars 4.33 4.36
Livres sterling . . . 11.17 11.35
Francs belges . . . 8.55 8.65
Florins hollandais . . 107.— 109.—
tires Italiennes • . • —-63 —.66
Allemagne 81.50 —.83
Autriche 14.30 14.60

Cours communiqués
Par la Banque cantonaZ ¦ sans engagement

AU CEP D ' O R
VINS et UQUEURS de toutes marques
W. Gaschen - Tel 6 32 52, Moulina 11

— a ; ri .

CARNET DU JOUR
Université (Aula) : 20 h. 16. Conférence

universitaire : « L'enfant dans la civili-
sation moderne ».

Théâtre : 20 h. 15. Soirée théâtrale de
l'Union commerciale.

CINÉMAS
Studio : 20 h, 30. Justice est faite.
Apoiio : 15 h. et 20 h. 30. Le rosier de Ma-

dame Husson.
palace : 20 h. 30. Cabaret de nuit.
Rex : 20 b.. 80. les Jeux sonit faits. ' z,j



Les dégâts causés par les inondations
La crue du lac de Neuchâtel

Le pluviomètre est resté inactif lundi 1
La température s'est sensiblement ra-

fraîchie. C'est un fait qui permet de
penser que la crue des rivières va se
résorber rapidement ; car le gel s'éta-
blira à une altitude relativement basse.
En revanche, le régime de bise qui s'est
établi n'est pas forcément rassurant
puisqu'on a vu , samedi et dimanche, des
précipitations abondantes et ininterrom-
pues alors que la bise soufflait déjà.

En attendant, le niveau du lac, plus
lentement que dimanche il est vrai , a
continué de monter. Lundi , à 11 heures,
il était à 431.35, à 18 heures, à 431.38.
On atteignait , k minuit, 431.41 (cote
neuchâteloise officielle), ce qui faisait
une augmentation de 12 cm. en vingt-
quatre heures. Il s'en fallait donc de
3 cm. seulement pour que l'on atteigne
le niveau des inondations de 1910 et de
22 cm. pour le record de 1944.

A part quelques mètres carrés autour
du pavillon de la Société de navigation,
le quai inférieur du port est maintenant
entièrement recouvert d'une petite cou-
che d'eau , suffisante pourtant pour per-
mettre aux poules d'eau de barboter en
des lieux où, dimanche encore, les pro-
meneurs circulaient à pied sec.

Des parents inquiets ont demandé à
la police de surveiller les enfants qui
vont i patauger » aux alentours du port.
Certes, des accidents ou des coups de
froid sont à craindre. Mais c'est dans le
cadre de la famille ou de l'école que pa-
reilles mises en garde devraient être
faites. Nos gardes communaux ont d'au-
tres travaux qui les empêchent de jouer
les nurses.

DE NOMBREUSES
CAVES INONDÉES

Les pompiers de Neuchâtel ont été
toute la journée de lundi sur la brè-
che travaillant avec deux moto-pompes
(celle de la ville et celle de Chîiumont).
Ils sont intervenus à plusieurs reprises
à l'Imprimerie centrale et à la Coopéra-
tive de la rue du Seyon, ainsi qu'au Cer-
cle libéral , à"- la brasserie du Cardinal,
au café de l'Industrie à la rue Louis-
Favre, au No 17 de la même rue et aux
Fahys No 15.

Partout , l'eau revient peu .après qu'on
l'a pompée.

On ne signale nulle part des dégâts
importants.

Le directeur de la Société de naviga-
tion a fait hier une tournée d'inspection
dans les divers ports desservis durant
la saison d'hiver. Il en a conclu qu'il
fallait que le lac baisse d'environ 50
centimètres pour que le trafic puisse
reprendre.

En attendant , les abonnés sont trans-
portés matin et soir par des autocars, et
les personnes, rares à cette époque, qui
désirent se rendre sur la rive sud du
lac peuvent également utiliser ces véhi-
cules terrestres.

Pendant l'interruption du tra fic, tout
le personnel de la compagnie est occupé
à des travaux de réparation sur le chan-
tier de la Maladière.

PANNES DE COURANT
Dans la nuit de dimanche à lundi , le

mauvais temps a eu une influence indi-
recte sur l'alimentation en électricité
d'une partie du réseau communal. Une
panne de courte durée a été provoquée
par un court-circuit survenu sur la ligne
à haute tension entre les Valangines et
les Deurres. L'eau s'était infiltrée dans
un isolateur défectueux et un magnifi-
que feu d'artifice a précédé l'interrup-
tion de courant qui a affecté les quar-
tiers du centre et de l'ouest.

En revanche, la longue panne d'hier
matin n'a eu, comme on pourra le lire
ailleurs , aucun rapport avec les intem-
péries. .

L'inondation des jardins
de Saint-Biaise

(c) Depuis la cessation des chutes de
pluie , l 'inondation des jardins de Saint-

Biaise tend à la régression. Les eaux
n'en continuent pas moins à recouvrir
une grande étendue de terrain et la
route bétonnée Saint-Biaise - Thielle est
toujours impraticable. Les véhicules con-
tinuent à emprunter l'ancienne route
cantonale passant par le village de Ma-
rin.

Durant la nuit de dimanche à lundi ,
les eaux ont à nouveau envahi les sous-
sols du garage Terminus. Le barrage
établi près des boxes n'a pas été détruit ,
mais l'eau s'est infiltrée. Aucune dispo-
sition n'a été prise pour l'instant afin
d'évacuer les eaux.

La direction des travaux publics de
Saint-Biaise a pris contact dans la ma-
tinée avec l'ingénieur rural cantonal
dans l'intention de déceler les causes de
cette inondation , ainsi que pour envisa-
ger les possibilités d'écoulement rapide '
'des eaux du Loclat.

Dans l'après-midi d'hier, des employés
du génie rural cantonal se sont mis à
un travail de nivellement qui détermi-
nera la différence de niveau qui existe
actuellement entre le lac de Neuchâtel
et le Loclat. Ces travaux, qui se pour-

Lies baraques de pêcheurs
ne sont accessibles

que par pontons à Auvernier
(c) Les pluies continuelles de ces der-
niers quinze jours ont mis à mal notre
débarcadère, nos belles rives qui nous
conduisent à Robinson, ainsi que toutes
les baraques de pêcheurs qui ne sont
accessibles que par pontons.

Spectacle grandiose, mais désolant.
Les caves de la gare du tram comme

celles de la poste sont inondées.

Les riverains vivent
des heures angoissantes

à Cudrefin
Notre correspondant de Cudrefin nous

téléphone :
, .JM-on revoir les hautes eaux de
19-14 ? Il s'en faut de peu. Si la pluie a
cessé, l'eau monte sournoisement. On
évalue ses progrès. Dimanche, on par-
courait à pieds secs la Chaussée, chemin
qui va jusqu 'au pied des falaises de
Saint-Martin , par où les estivants ga-
gnent leurs maisons de vacances. Lundi

Près de la Sauge, la Broyé a inondé de vastes surfaces de cultures maraî-
chères. Voici une saisissante photographie de ces inondations.

suivront demain encore, serviront de
base dans la recherche des causes exac-
tes de l'inondation.

Les grèves inondées
à Colombier

(c) Les hautes eaux actuelles ne sont
pas sans causer des désagréments et des
soucis aux riverains du lac. Toute la
grève est recouverte d'une couche d'eau
qui , en certains endroits , dépasse 50 cm.;
les chalets de week-end et les buissons
émergent seuls de cette masse liquide.
Si, par malheur, la bise venait à souf-
fler avec violence , les dégâts seraient
considérables ; les propriétaires de cha-
lets ont encore présents à la mémoire
les ravages causés par les hautes eaux
de 1944 ; plusieurs ont déjà évacué les
meubles de leurs maisonnettes pour les
remiser dans des locaux de fortune. La
situation s'est toutefois légèrement amé-
liorée dans la journée de lundi.

Une promenade le long de la grève ne
manque assurément pas d'intérêt et de
pittoresque.

Le petit port du Grand-Verger est
sous l'eau et plus loin quelques chalets
sont dangereusement menacés. A l'em-
bouchure de l'Areuse, le spectacle est
grandiose. Venant à une vitesse extraor-
dinaire , l'eau boueuse commence à avoir
de la peine à entrer dans un lac plus
suffisamment bas. L'Areuse transporte
souvent des bois , tout autour de nom-
breux arbres ont été fracassés par le
vent.

soir, l'eau est montée à un tel point
qu'au même endroit il y a deux à trois
décimètres d'eau de plus.

Les maisons de week-end construites
sur pilotis n'ont pas encore souffert de
l'inondation , mais d'autres, moins heu-
reusement conçues, prennent l'eau par
tous leurs interstices.

Où que l'on regarde, l'eau menaçante
monte, calme, mais on dirait un mons-
tre qui avale sa proie lentement et sû-
rement. Les baraques des pêcheurs sont
rangées près des arbres des allées du
port , c'est-à-dire bien en retrait de l'en-
droit où elles s'élèvent en temps nor-
mal.

Une auto neuchâteloise est arrêtée
près d'une barque de laquelle on dé-
charge

^ 
de la literie et des meubles arra-

chés à grand-peine d'une maison du
« village nègre ».

La salle d'attente des bateaux risquait
d'être emportée par l'eau : on a fait
sauter son plancher pour que l'élément
liquide puisse monter dedans. Ainsi, on
espère qu 'elle résistera à la force des
vagues. Il a même été question de
l'amarrer aux arbres qui font rideau
face au débarcadère.

Et l'eau monte toujours.

Les grèves inondées
à Portalban

(c) Après les pluies de samedi et di-
manche, le niveau du lac est encore
monté. Les eaux inondent toutes les

grèves. Plusieurs riverains ont dû éva-
cuer leur chalet de week-end.

La Société de navigation a interrompu
son service. Les ouvriers de Portalban
et environs sont transportés en autocar
à Neuchâtel pour leur travail.

A Chevrouzx
Les hautes eaux n'avaient jusqu'à

maintenant causé que peu de dégâts à
notre port. La situation a brusquement
changé au cours des dernières quarante-
huit heures. Maintenant , la plupart des
maisons de vacances sont submergées et
menacent d'être démolies par la bise.

Un important chantier d'un entrepre-
neur de Morat , qui travaille dans le ca-
nal pour la Confédération , a vu toute
ses installations disloquées par les va-
gues ; d'énormes quantités de matériel
vont à la dérive. Une bétonneuse, placée
sur un pont provisoire, a disparu dans
les flots. Les dégâts sont évalués à plu-
sieurs milliers de francs. Pour comble
de malchance, les coffrages venaient
d'être terminés et tout était prêt à re-
cevoir le béton au moment où le lac
s'est mis à monter.

Si le lac monte 5 cm. de plus qu'en
1944, la station de pompage qui alimente
le village en eau potable sera rendue
inutilisable. Fait bizarre, tout le village
sera privé d'eau à cause des inonda-
tions !
Deux débarcadères sous l'eau

à la Neuveville
(c) Deux des débarcadères sont inondés.
Les bateaux doivent aborder à celui qui
est utilisé par les grands bateaux en
temps ordinaire.

Dimanche, quelques pompiers ont été
alertés pour vider une cave inondée par
le ruisseau de Vaux. La cascade est de
toute beauté.

Le débordement de la Broyé
La Broyé, comme on sait , a débordé

près de la Sauge et entre Sugiez et Anet,
l'eau recouvre maintenant la plupart des
champs.

Au bord du lac de Morat, de nom-
breuses maisons sont isolées par les
eaux et leurs propriétaires procèdent en
hâte au déménagement du mobilier.

Les méfaits de la pluie
à Montmollin...

(c) Malgré les pluies diluviennes et in-
cessantes de ces dernières semaines et
plus particulièrement de ce dernier
week-end, notre village, à vrai dire , n'a
pas eu à souffrir des méfaits des inon-
dations, car il a le privilège d'être cons-
truit sur un plan incliné.

II n'en est malheureusement pas de
même des ensemencements de blé d'au-
tomne. Ceux-ci sont , pour la plupart ,
noyés et ceux qui ont été semés tardi-
vement sont complètement perdus.

». et à Montalchez
(c) Ainsi qu'un peu partout , l'eau a pro-
voqué des dégâts dans la région. S'il n'y
a pas d'inondations, ce sont des ravines
innombrables qui sillonnent les champs
et creusent les chemins. Les paysans
qui avaient semé le blé d'automne au-
ront à recommencer leur travail .

Le vent aussi a causé des dégâts. Dans
bien des vergers, des arbres ont été cas-
sés. Dans le verger de M. Hugli , à l'est
du village, un poirier de plus de cent
ans a été cassé au ras du sol , comme
un fétu de paille.

La lutte
contre les inondations
à la Chaux-de-Fonds

(c) Durant toute la journée de lundi ,
des équipes ont continué à travailler
pour résorber l'eau des caves inondées
de la rue de l'Hôtel-dc-Ville, où la cou-
che atteint encore 70 cm.

Malgré les efforts  déployés jusqu 'ici
aux Petites-Crosettes , l'eau ne cesse de
diminuer dans l'immeuble inondé qui
reste pour le moment inhabitable.

Oibservafeîiîs m^'^'^^wes

Niveau du lac du 26 nov. k 7 h. 30: 431.17
Niveau du lac, du 27 nov., à 7 h . : 431.33

Prévisions du temps. — Nord des Alpes :
couvert par brouillard élevé avec limite
supérieure vers 1000 m. dans l'ouest et
800 m. dans l'est, se dissipant partielle-
ment au cours de l'après-midi. Au-dessus
et en Valais, ciel clair à peu nuageux.
Température peu changée.

Observatoire de Neuchâtel. — 27 no-
vembre. Température: Moyenne: 1,8; min.:
0,8; max.: 2 ,9. Baromètre: Moyenne: 727 ,9.
Eau tombée : 0,2 . Vent dominant: Direc-
tion: nord-est; force: faible à modéré jus-
qu 'à 15 h. Ouest faible depuis 20 h. 45.
Etat du ciel: couvert.

Hauteur du baromètre réduite a- zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)
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Les séances générales de l'Union commerciale
En rendant compte des festivités qui

avaient marqué, il y a quelques semaines,
lo 75me anniversaire de l'Union commer-
ciale , nous regrettions de n'avoir pas le
loisir de parler avec quelqu e détail de
la revue qui constituait l'événement
marquant de ces fêtes cO'inmémoratives.
Et nous n'étions pas seul à déplorer , par
ailleurs, que tout le travail accompli par
la section théâtrale de cette société ne
trouve pas sa consécration devant le
grand public do notre région. Tant il est
vrai quo les générales de l'Union com-
merciale font partie des traditions loca-
les qu 'il serait bien dommage de perdre.

La soirée d'hier et celle de ce soir dis-
sipent ces regrets. La population toute
entière peut s'associer au plaisir que
prend, une sympathique troupe d'ama-
teurs ' à animer trois des excellents mor-
ceaux qui composent un programme dont
plus de la moitié est due à la plume
sensible de M. André Richter et dont la
partie hautement divertissante est l'œu-
vre de M. Charly Dubois.

Les « Souvenirs de mob » qu'on nous
présente en lever de rideau est un hom-
mage à la troupe neuchâteloise qui en
1940, à Biaufond , eut la mission d'ac-
cueillir les réfugiés qui fuyaient l'en-
vahisseur. L'auteur a do la peine à dis-
simuler l'émotion que ressentirent les
témoins de ces scènes quand bien même
il a glissé dans son évocation quelques
éléments de bon comique. C'est quelque
chose de profondément éprouvé. Le
rythme du dialogue subit un ou deux
accrocs. Mais cela n'empêche pas le
spectateur de ressentir, a dix ans de dis-
tance, les sentiments que réveillent en
nous cinq « moblards » adroitement cam-
pés.

« Au temps des vendanges » est un sa-
voureux chant composé à la gloire de la
vigne et du vin. Les richesses de la terre ,
le labeur du vigneron- et la joie qu'il
procure sont des choses que M. Richter
connaît bien, et qu 'il sait parfaitement
nous faire partager.

« Entre lo Lac et le Théâtre » (c'est-à-
dire en un point précis et bien centré
do la ville) est une revue qui se décom-
pose en deux parties.

M. Richter, encore lui , en a écrit le
prologue. Il y fait apparaître un Neu-
châtelois do retour au pays après une
absence d'un demi-siècle. Inutile de dire
les constatations qui le frappent et les
comparaisons qu 'il fait avec son temps.
Pour les aînés des spectateurs, ce rappel
d'une époque heureuse , présentée admi-
rablement par l'excellent acteur qu'est
M. R. Galli-Raviclnl , est le meilleur
moment de la soirée. Ils applaudissent
les notations historiques et surtout les

jugement s un peu mélancoliques qu 'émet
le revenant sur la vie moderne.

Quant à la « monture » dp M. Dubois,
elle a soulevé de longs éclats do rire.
On - y taquine avec verve des événements
récents ainsi que des travers généraux
ou particuliers de nos concitoyens. Les
tableaux , bien liés entre eux , son t tous
enrichis de couplets alertes dont plu-
sieurs furent bissés. On nota le talent
particulier de M. Paul Mayor et de M.
Wllly Seller , de même que do bonnes
compositions do Mlle Jacqueline Cor-
thésy et de MM. Wllly Hausmann, Pierre
Kull , Marius Stragiottl et G.-H. Wenger.
Le décor , fort suggestif , a été réalisé par
M. Marcel Ru ttl.

Il y a bien à s'amuser dans ces soirées.
H y a aussi, sans prêchi-prêcha , des
notes plus graves, qui sonnent juste et
qui au-delà de l'oreille , atteignent tout
droit lo cœur. A R

Les musées de la ville
et les transformations envisagées
M. J. Linifïer , directeu r du dioastôro

qui compreti'd les musées, a donné hier
une conférence do presse au cours de
laquelle il exposa les différents pro-
j ets qu 'il envisage nu sujet dos mu-
sées de la ville.

Parlant tout d'abord du nvusée d'his-
toire naturelle, M. Liniger constate
que là tout -est à rénover complète-
ment. En effet, les deux derniers con-
servateurs, MM. Fulirmann et Dela-
chaux, savants connus, ne purent ,
faute de fonds, que maintenir le mu-
sée à pou près on ordre. Co dernier
*£!*st:.rjbttomeht trop petit et il n 'est pas
présentable dans son état actuel , mal-
frré les soins quo lui consacre le jeune
assistant , lo poste de conservateur
étant à repourvoir.

Les salles étant très hautes, un pro-
j et fut présenté qui séparerait les
salles dans lo sens horizontal . Mais
ne pourrait-on réorganiser complète-
ment cette institution on lui propo-
sant mi but nouveau , c'est-à-dire en la
« centrant » sur la faune et la flore du
canton, ce nui lui permettrait alors de
jouer ma rôle didactique ?

Lo coût do la première solution est
évalué à 155,000 l'r. alors que la deu-
xième ne reviendrait  qu'à 41,500 fr.

*aw*aay*atf

Concernant lo musée d'ethnographie,
son conservateur préconise la solution
suivante, qui permettrait de d égager
les salles et do maintenir les collec-
tions non exposées en bon état : cons-
truire sur remplacement du tennis sis
à proximité du musée, un bâtiment où
serait entreposé tout ce qui ne serait
pas requis par les expositions dans les
salles. D'autre part, un hangar que
possède le musée pourrait être trans-
formé en laboratoire à. travailler aux
étudiants. 250,000 fr . sont prévus pour
les magasins et 25,000 fr . pour le labo-
ratoire. Pourtant, aucune décision ne
sera prise actuellement.

*%>*aw*aw

Mais le problème le plais important
touchant nos musées reste celui du
Musée des Benux-Arts. En effet , ce
dernier n 'est chauffaible qu 'à des prix
astronomiques et l'éclairage, si nous
pouvons dire ., brille par son absence !
D'autre part, un agrandissement de ce

musée est nécessaire. Comme nous en
avions déjà parlé, doux ailes seraient
construites sur les côtés latéraux du
musée actuel . Une de ses ailles serait
mise à la disposition do la Société dos
amis des arts qui céderait alors à la
vill e les locaux des Galeries Léopold-
Eobcrt. Dans cas galeries serait
aménagée, sous l'administrat ion do
l'Etat, la section d'archéologie jlu mu-
sée d'histoire, et l'Académie Maximi-
lien do Mouron pourrait également y
trouver des locaux .

Le -musée dos Boa.ux-Arts et le-mu-
sée d'histoire so partagera font alors
lo bâtiment du bord du lac. La So-
ciété des aimis des arts y disposerait
également d'une superficie égale à cello
des Galeries Léopold-Bobert et reste-
rait indépendante de la commune.
Cotte solution éviterait la possibilité
quo deux expositions aient  lieu en
même temps à deux endroits do la ville.

La construction des deux ailes et
les diverses réfections à effectuer re-
viendraient à 500,000 fr . La réalisation
du château do ' Corcellcs-sur-Coiicise
met à ta disposition do la ville la som-
me do 300,000 l'r. somme à laquelle
s'ajouterait encore un montan t de
40,000 l'r. environ fourni  par lo fonds
Desor. Il no manquerai t  donc que
1G0.O00 fr., ce qui n'est pas beaucoup
quand on compare ce chiffre  aux
220,000 fr. affecté a.u chemin des Va-
laugines.

L'asse'mbléo générale do la Société
des amis des arts doit encore décider
si elle accepte ce proje t ou non , mais
son comité y est favorable.

La commission du Conseil des Etats
chargée d'étudier la nouvelle législation
horlogère siège depuis hier en notre
ville en présence du conseiller fédéral
Rubattel , chef du département de l'éco-
nomie publique. Les travaux des com-
missaires prendront fin aujourd'hui.

Hier soir, le Conseil d'Etat neuchâte-
lois a offert aux membres de la com-
mission un dîner servi à l'hôtel DuPey-
rou. Tous les conseillers d'Etat étaient
présents, à l'exception de M. Pierre-Au-
guste Leuba , empêché pour cause de ma-
ladie. Le président de l'exécutif canto-
nal , M. Humbert , a présenté à nos hôtes
les saluts et les vœux du pays de Neu-
châtel tout entier.

Sur les onze membres de la commis-
sion , huit ont participé à la séance
d'hier et au banquet. En plus de M. Ru-
battel et du secrétaire général du dépar-
tement de l'économie publique , M. Pé-
quignot, signalons encore la présence de
MM. Huber, Bovay et Schmidt , adjoints
et secrétaire à la section de l'horlogerie
du département fédéral précité.

Cour d'asisscs
La Cour d'assises siégera au château

mardi 12 décembre, à 9 heures, pour ju-
ger une affaire.

A la commission
du Conseil des Etats

qui siège dans nos murs

ij Madame et Monsieur
-E. DUBOIS-PEUZ et leur fils Jean-
Claude ont la joie d'annoncer l'heu-
reuse naissance de leur petite

Marlène - Irène
Colombier , 27 novembre 1950

Visites autorisées à partir
du 1er décembre

Voici le corrigé du texte fautif sou-
mis aux élèves de la 8me année pri-
maire et que nous avons publié le 26 oc-
tobre.

Maman était sortie l'après-mldl pour
aller chez le dentiste. Alors, mon petit
frère Jeannot et moi. nous avons joué
dans la rue avec les gosses du quartier .Il y avait là Marie, Fritz et Paulet. les
enfants de M. Weber — vous savez, celui
qui a épousé la sœur de la blanchisseuse
— le boucher qui habite aux Parcs en
face de la « Consommation » (ou : Coopé-
rative). Nous avons Joué aux gendarmes
et a/ux voleurs. Moi, j'étais à bicyclette
(ou bécane ; vélo est toléré) . Nous som-
mes rentrés 4 six heures.

Mais grand-maanan nous attendait dans
la salle à manger et elle était mécontente
(ou : ... n'était pas contente). Elle noua
a réprimandés (grondés est admis) :
« Essuyez-vous les pieds (essuyez vos pieds
est toléré , se volt sur des êcriteaux à
Pairis) et entrez donc ! Vous avez peur !
C'est ainsi que vous faites vos devoirs,
ton frère et toi ? nous dit-elle. Il y a
déjà deux heures que Je vous attends. Je le
dirai à votre père quand H aura fini au
Jardin (ou : en aura fini avec le Jardin,
sera rentré du Jardin ) et il est bien certain
(ou : tu peux être cert*aini(e) qu'il te con-
fisquera ta bicyclette Jusqu'aux Promo-
tions. »

— Alors, savez-vous ce que Je lui ai dit
(ou répondu)?: «Ce n'est pas moi qui ai
voulu sortir ; c'est Fritz qui m'a entral-
né(e). Je ne savait pas (ou j'ignorais) que
cela nous était défendu (ou : que ce n'était
pas permis) !

— Peu importe, a-t-elle répliqué, de
toute façon (ou : quoi qu'il en soit), Je le
dirai à ton père. D'ailleurs, avec la circu-
lation qu'il y a dans la rue, un accident
est vite arrivé. Il suffit qu'une auto dé-
bouche du tournant sons avertir. J'ai lu
ça hier dans le journal . »

IA COUDRE
Soirée du chœur d'hommes

(c) La soirée famUière et récréative orga-
nisée par le chœur d'hommes de la Cou-
dre, « Eoho de Fontaine-André », a eu Heu
samedi au Buffet du funiculaire .

Le programme, qui se composait de plu-
sieurs chœurs et de deux comédies, obtint
un beau succès et les applaudissements
furent nombreux. Après la partie officielle,
les couples dansèrent, entraînés par deux
accordéonistes.

aSignalons encore les numéros fort plai-
sants présentés par un excellent comé-
dien.

Concours Marcel Godet 1950

Le Corps des éclaireurs de Zur ich fait pair! à ses membres
du décès de

Madame Jean-Jacques ROSSET
née Marie-Elizabeth ANNEN
ancienne cheftaine du corps.

Nous garderons d'elle le meilleur souvenir.
.„——-.-.--n.--.-,,,. 

Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
quatrième et en septième
Pages.

Madame et Monsieur Paul Jeanneret-
Quinche et leurs enfants, à Cernier;

Monsieur et Madame Charles Quin-
cho-Chollet et leur file, à Colombier ;

Monsieur et Madame Edmon d
Quinche-Pulver et leur fils, aux Ponts-
de-Martel ;

Monsieur et Madame Maurice Quin-
ehe-Tamone et leur fille, à Couvet ;

les familles parentes et alliées,
ont le ohafcrim de faire part du décès

de leur ehèro mère, belle-mère, prrand-
mère, sreur, tante et belle-sœur.

Madame Charles QUINCHE
nue Dieu a rappelée à Lui le 27 no-
vembre 1950, dams sa 6Sme année,
après une longue maladie.

Neuchâtel, le 27 novembre 1950.
Veillez, demeurez fermes dans la

fol , soyez des hommes, fortifiez-
vous. I Cor. XVI, 13.

L'incinération aura lieu mercredi
20 novembre 1950, à 14 heures.

Culte au crématoire à 14 heures.
Domicile mortuaire : Cernier.

Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Monsieur Fritz Boulin , à Vauseyon ;
Madame et Monsieur Oscar Gurtner,

leurs enfants et petits-enfants, à Pe-
seux ;

Madame veuve Marie Billaud et ses
filles, à Peseux ;

Madame et Monsieur Paul Tissot,
leurs enfants et petits-enfants, à Cor-
taillod ,

ainsi que les familles Thiéba-ud , à
Bienne, Boulin et Brandt , à Saint-
Aubin,

ont la profonde douleur d'annoncer
la perte irréparable de

Monsieur Fritz ROULIN
leur cher papa , grand-papa, arrière-
Krond-papa et parent quo Dieu a rap-
pelé à Lui, dans sa SSme année.

Neuchâtel, le 26 novembre 1950.
J'ai combattu le bon combat,
J'ai achevé ma course,
J'ai gardé la foi.

II TIm. IV, 7.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu mercredi 29 novembre, à 13 heures.

Domicile mortuaire: Charmettes 27,
Vauseyon.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

L'Union cadette de Neuchâtel a le
pénible devoir d'informer ses membres
du décès de

Madame

Jean-Jacques ROSSET
sœur de M. Roland Annen , instructeur
cadet .
Wf Kma>i=!ma^wmmtM tmmtt». «iiiruBinrj c i

Le comité du Youns Sprinters H. C.
a le pénible devoir de faire part à ses
membres du décès de

Monsieur Pierre MICHELETTI
père do Messieurs Pierre et Mario Mi-
cheletti , membres acti fs du olub.

L'ensevelissement a eu lieu le 27 no-
vembre.

On construira le gymnase
d'abord ; ou aménagera

l'Université ensuite
On apprend que le Conseil d'Etat se

propose de diviser en deux le projet
de décret concernant l'octroi d'un crédit
pour la construction et l'aménagement
de divers bâtiments scolaires ; soit d'une
part , et immédiatement , l'Ecole d'agri-
culture et le gymnase, et d'autre part ,
après un nouvel examen , l'Université.

La commission du Grand Conseil , pré-
sidée par le député Sydney de Coulon ,
a donné son approbation à la première
partie de ce projet.

Pour la seconde partie, notre confrè-
re le « National » croit savoir que le
Conseil d'Etat proposera à la commis-
sion , puis au Grand Conseil , la cons-
truction d'un seul bâtiment au Mail
(celui de la botanique et de la zoolo-
gie) et un aménagement du bâtiment de
l'Université qui devrait donner satisfac-
tion aux intéressés pour une quinzaine
d'années. La chimie resterait donc
pour l'instant à l'Université, dans ses
locaux auxquels s'ajouteraient les lo-
caux du sous-sol libérés par le départ
des classes du gymnase. Les facultés de
droit et des lettres pourraient ainsi
s'installer définitivement et plus à l'aise
dans le bâtiment de l'Université. Il ap-
partiendra donc maintenant à la com-
mission du Grand Conseil de reprendre
l'examen du problème de l'Université
sur la base de la nouvelle proposition
du Conseil d'Etat.

On peut d'ores et déjà prévoir que si
cette proposition est suivie , la dépense
initialement fixée â G millions et demi
sera réduite d'environ un million cinq
cent mille francs.

TJn ouvrier
provoque une long ue panne

d'électricité
Une longue panne a privé d'électricité ,

hier matin — entre 9 h. 11 et 10 h. 05
— les quartiers du centre et de l'ouest
de la ville. Elle a été provoquée par un
terrassier travaillant à Serrières sur le
pont Berthier. L'homme ouvrait pour le
compte de la maison Suchard une tran-
chée au moyen d'un brise-béton quand
il sectionna un gros câble à moyenne
tension de 4000 volts. Fort heureuse-
ment , l'ouvrier rie fut pas électrocuté ,
quand bien même sa méprise aurait
pu avoir pour lui de tragiques consé-
quences.

Le service de l'électricité a rétabli le
courant au bout d'une heure environ
dans la moitié de la ville qui en avait
été privée.

La turbine à gaz de Champ-Bougin a
été mise efi action et la réparation du
câble a été terminée dans la soirée.

j T  LA VILLE

A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGION

« Aux avant-postes de l'cvaiigellsation »,
c'est le titre de la conférence que M. Ro-
bert Ferret , directeur de la Mission popu-
laire évangélique de France, a donnée le
19 novembre à la Salle des conférences. On
sait que l'œuvre que dirige le pasteur
Ferret — qui compte beaucoup d'amis à
Neuchâtel — exerce son action à Paris et
dans de nombreux postes d'évangélisatlon
en France.
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En 1926, le missionnaire Philadelphe
Delord , préoccupé du sort des malades,
atteints de la lèpre en Europe , créait , par
un acte do fol , — dans l'ancienne char-
treuse de Valbonne, par Pont-Salnt-Esprlt
(Gard ) — le sanatorium de Valbonne, ou-
vert à toute personne atteinte de la mala-
die de Hansen.

Dimanche dernier , à la Salle des confé-
rences, le fils du fondateur: M. Albert
Delord , qui dirige actuellement Valbonne ,
a parlé de cette œuvre qui accomplit le
plus grand bien. En effet , les traitements
médicaux actuels permettent de guérir
cette terrible maladie qu 'est la lèpre et
qu'on soigne , à Valbonne, dans le climat
de l'amour chrétien.

Le sanatorium de Valbonne est la pro-
priété de l'Association de secours aux vic-
times des maladies tropicales. On ne dira
jamais assez la valeur de cette œuvre
chrétienne dont M. Albert Delord a plaidé
la cause avec la conviction de sa parole et
l'illustration de projections, lumineuses.

Ces deux conférences étalent organisées
par la paroisse de Neuchâtel.

Deux conférences


